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Ru Pil des Jours
Le Petit Paquet

En dehors de ses Iragiques et sublimes
legons, la guerre nous aura appris de
grandes choses. Nous lui devons de nous
mieux connattre. de nous mieux aimer, de
nous rendre plus juste compte de ce qu'il
y a de sagesse et de virilité sous la frivolité
apparente de ce peuple que l'on disait si lé¬
ger, de constater combien insensés nous
étions en nous dénigrant les uns et les au-
tres, en paraissant même douter de ces
qualités de sensibilité et de délicatesse qui
sont la parure de Tame frangaise.
La guerre nous a fait plus forts et plus
dignes en nous rapprochant dans la commu-
nauté de nos angoisses et la fraternité de
nos espoirs.
Et puis, elle eut des enseignements plus
modestes. Elle nous révéla des choses que
nousdédaignions et qui, tout a coup, dans la
fièvre des jours et l'exigence des heures,
ent pris uiie gravité presque amusante. La
guerre, entre autres effels imprévus, nous a
appris è faire des petits paquets.
Car il faut bien l'avouer, entre nous,
rnaintenant que la pratique nous a rendus
experts dans l'art de flceler adroitement un
colis, nous ne savions pas faire un paquet,
il y a un an.
Nous étions passés des fois et des fois de--
vant l'emballeur du grand magasin sans
soupgonner sa maitrise, sans même jeter
nn regard intéressé sur son liabileté.
L'obscur et minutieux employé eüt été,
au rcste, bien surpris naguere s'ii avait pu
prévoir que son talent méconnu nous ferait
sentir un jour toute l'étenduede notre inex-
périence. Sans doute, nous savions habiller
d'une feuille de papier prestement froissée
l'objet a envelopper, mais le geste s'elïec-
tuait sans méthode, sans précision, ni élé-
gance, avec Tindiffércnce d'un acte banal.
Et. debout derrière sa table, dominant des
piles de papier bien ordonnées, classées
d'après les dimensions, l'obscur et minu-
lieux employé était seul a connaitre les
ressources variées de son art fruste.
Nous n'avions pas da igné observer, pour
en tirer un profit éventuel. avec quel
sens de l'harmonie et de l'équilibre il
dispose le contenu, avec quelle souplesse il
l'entoure, avec quelle ingéniosité rapide
il assure, par la ficelle mise en croix et le
noeud opportun, la cohésion et la solidité de
l'ensemble. C'élaient bieu la, en vérité, de
vains spectacles.
N'empêche que le jour oü il s'est agi
d'envoyer le premier paquet au petit soldat,
qu'il fut au régiment, sur le front, a
l'ambulance ou en Allemagne, rious nous
sommes trouvés terriblement embarrassés.
Comment s'y prendre pour associer de
fagon correcte les rotondilés de la bol te de
conserves et les surfaces planes de la demi-
iivre de chocolat ? Comment faire pour em-
pêcher que les unes ne roulent pas sur les
autres, au détriment de Fhomogénéité indis¬
pensable au transport. Et par quel prodige
assurer au tout un aspect presentable et
ane résistance suffisante, en le rnaintenant
dans les rigoureuses limites de l'adminis-
iration postale ?. . .
Ce fut, vous en souvenez-vous ? de fa-
meuses minutes d'impatience et d'énerve-
ment. La boite de pAté persistait a vou-
loir s'évader. Les morceaux de sucre s'écra-
saient bêtement sur le papier a lettres. Le
chocolat clamait la fragilité de son enve¬
loppe. Lorsque tont enfin pesé, aligné, ran¬
gé, emprisonné, on terminait l'opérationpar
un sérieux serrage de cordes. . . crac ! la
boite de ' sardines nous jouait un tour.
De son arête vive, la récalcitrante crevait
le papier d'emballage, et c'était è recom-
Jnencer.
Nous avons fait depuis l'apprentissage.
Je dirai même — on peut bien se flatter un
peu — que nous sommes tous devenus trés
malins dans la science trop sacrifiée de
ï'empaquetage.
Je sais des doigts experts qui n'ont plus
rien a envier a l'emballeur du grand maga¬
sin. Je sais des compétences qui jugent
l'assemblage d'un coup d'oeil et arriment
d'un tour de main.
En quelques minutes, les volumes les
plus géométriques et les plus dissidents se
discipli nent et s'épousent. La boite carrée
voisine avec le cylindre ; des menus objets
se logent docilement dans les creux et les
interval les. C'est une merveille d'adapta-
tion.
Une dernièrc enveloppe de calicot soiide-
ment cousue. ne étiquette collée ou ccri-
te, un suprêm xamen suivi d'un petit ba-
lancemeut au bout de la main pour juger
de rcflfet et tenter d'évaluer le poids. C'est
réglé. II ne reste plus qu'a sauter chez
l'épicière, car c'est l'épicière voisine qui
joue dordinaire le róle tout bénévole
de Ia première inspectrice du petit pa¬
quet...
— Seriez bien gentille de me dire si ga va.
Le paquet est déjè sur ie plateau. La bon-
ae dame I'ausculte a petits coups de poids.
Les fléaux dansent. . . Ileu ! . . . Fleu ! . . . .
C'est un peu fort. « Faudrait tficher moyen
de rogner sur la ficelle ». Ou rogue. Qa va
mieux, un peu mieux, seulementun peu.
II y a bien quelques méchants grammes qui
persistent a « dépasser» , mais enfin. . .
L'épicière est bonne, {'Administration est
bonne. Nous avons tous eu nous aujour-
d'hui des floraisons de sympathie et d'indul-
gence. Le petit paquet part quand même,
il part, il est parti.
II est parti et nous le suivons. Nous le
voyons atteindreson but.ouvert par le brave
coeur attendri a qui il va porter notre sou¬
venir, notre espoir, notre foi.
II est, ce petit paquet du soldat, de ces
choses inflmes qui prennent aux heures so-
lennelles de la vie une importance insoup-
gonnée. Nos imaginations et nos émotions
aiguisées leur prêtent une expression
étrange, comme si ces choses inertes, en
passant par nos mains, s'animaient de nos
pensées et emportaieiit avec elles ua peu
ae notre urne...

Pour les Camarades
D'unHavrais,dessinateurde talent, dont
la mobilisationa fait un zouave et i'exis-
tence des camps le directeur occasionnel
d'une de ces nombreusesfeuillesqui pous-
sent sousla pluie des marmites,j'ai regu
dernièrementces lignes :
« La guerre a tué 1'bumour,disent, pa-
rait-il, d'austèresgazettes.N'encroyezrien,
mon cher ami. C'est peut-être vrai pour
l'arrière, pour la « iranchéecivile », pour
les gens de peu de foi qui se laissent
agripperpar de petits accèsde fièvrepessi-
misteou qui interprètent le communiqué
d'après leur cramped'estomac.Maisje vous
assure que nous savonsencore au front
piquer sur notre veste ia cocarde d'un
motd'esprit. Commepreuve,je vousenvoie
un exemplairede « notre » journal. Yousy
verrez que la vervegauloisen'a rien perdu
de sa saveur, même au milieu des gaz as¬
phyxiants.
«Et savez-vousce qui vousreste a faire ?
Yousallezvous dépêcher de rire un peu
avecnous. Lescolonnesvoussontouvertes.
Trempezbienvite votreplumedans l'encre
archi-frangaise de la fantaisie. Envoyez-
nousun peu de «copie» pas trop longue ;
d'abordpareeque nos poiius de lecteurs
ont déjapas mal avalé-de « tartines » et
puis surtout pareeque les exigences de la
guerre et la crise du papiernous obligent
a ne leur ofïrir que des «comprimés» d'es¬
prit. y>

***
Commentrésister a tant de bonne grüce
et de belle humeur!. . .
Au fond,tout au fond du tiroir j'ai re-
trouvé, rouilléc, lb plume demandée et,
sans tarder,j'ai expédiéces rimes aux amis
de la-bas,qui eultivent avec un bonheur
égal, l'héroïsmeet les bonsmots:

Le Poilu Voysgeup
J'ignore son nom, son essence,
C'est, d'ailleurs, détail superflu,
Ce que je sais, ce qui m'a plu,
C'est que ce gas est nn poilu,
Un poilu de ma connaissance.
Des monts d'Alsace au Nord d'Arras,
II a traqué comme des rats
(Hardi, poilu, tu les auras!)
Les Boches de 1'infame Histoire
Et ce poii a l'iustinct guerrier,
Sautant de terrier en terrier,
Cueillit en route du laurier
Pour former des gerbes de gloire '.
Niché dans son trou comme un ver,
II sut même au coeur de l'hiver
Avoir chaud, car eet être habile
(Cela soit dit saus le flatier)
Ré-invenla sans s'en douter
Le poil mobile.
ALBEIt'r lIEHHENSC11M7DT.

VisitedeM.PeincaramiArmées
Le président de ia Répnbüque est allé
vendredi examiner ('organisation de nos
premières lignes an Nord de l'Aisne et il a
notamment visité les tranchees dn bois
Fooien.
Dans nn village voisin dn front et fré-
quenament bombardé, quelques habitants
sont cependant restés.L'iastituteur a installs
l'école dans one cave et cetix «es enfants
qui ne sont pas évacués y vienuent reguiiè-
l ement, Le président a assisté è une de ces
classes ; il a féiicité l'institoteur et les vail-
lants petits élèves.
II a visité, i'après-midi, piusieurs de nos
positions d'artillerie et est rentré a Paris
dans la soirée.

M. Yandervelde visite
Ie Front Fran9ais

M. Vandervelde, ministre d'Eiat beige, qni
fait actaeilement nn voyage sur le front
frangais, est arrivé a Soissons.
Ri.-gui son arrivée par le général com¬
mandant ia place, le ministre a longuement
visité la cathédrale, ou piutót ce que les
bombardements récents en ont laissé.
Accompagné de trois officiers d'etat-major,
M. Vandervelde a gagna a pied nos tran-
cliées ae première ligne. Désireux de se
rendre un compte exact du moral de nos
soldats, le ministre arrêta dans un boyaa Dn
fantassinr3t lui demanda s'ii croy ,it ses ca-
marades et lui capabtes de supporter une
nouvelle campagne d hivsr. La réponse ne
s®tit point sttendre : « Et comment I ré-
pandit ii. Nons ne les aarons qne comme
ga. » M.Vand«rvelde adtnita fort. la propreté
de bos tranchées, s'enquit anprès des sol¬
dats eux-mêmes de la qualité «ie leur nour-
ritore, de la fagon dont ils étaient soignés,
etc.
Ce n'est qu'après trois longues heares de
marche que le f»inistre repassa le poat
constrait sar l'Aisne par le génie anglais et
regagna l'automobiie militaire mise a sa dis¬
position.
M. Vandervelde remercia chaleureuse-
meat les officiers qui Faccompagsaient.
— Je voulais jeger par mei-même de
I'état d'esprit de vos tronpiers. Je savais que
Frangais, Beiges et Anglais étaient prêts
luttcr jusqu'au bout. J'ai tenu cependant a
me l'enwrdre dire par vos fantaseins eux-
mêaies. Vos hommes sont edmirables 1 Je
me garderai bien de faire d'inutiles prouos-
tics snr la duréc possible de la guerre. Avec
les soldats que je viens de voir, nrxe seule
solution est possible : la victoire.

L'AllemagneetPannexlORde la Belgips
Un collaborateur suisse da National Zei-
tunq, de Ba'e, habitant en Allemague, a in¬
terview-) une personnalité politique alle¬
mande dn parti liberal, d'après laquelle les
vides de Lübeck, Hambottrg et B -êrue ont
protesté contre i'idée d'une annexion de Ia
Belgique.
Du reste le gouvernement allemand, mal-
grè la volonté des paogermanistes, n'y son •
gerait pas. L'annexion officielie de ia Belgi¬
que sprait l'isolement politique de l'Aüoma-
gne. Un ennemi jorédes Aliemands ne potir-
rait pas donner un conseil pius diabotique
que celuid'anne&ecla Belgiflus»

LA GUERRE
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COMMUNIQUÉSOFFICIELS
Paris . 24 juillet , 1 5 heures.

Nuit calme sur l'ensemble du front,
si ce n'est dans les Vosges, oü l'en-
nemi a prononcé piusieurs attaques a
Reichackerkopf et sur les hauteurs de
Metzeral.
Les Aliemands ont été partout ra-
poussés.

Paris, 23 heures.
Rien a signaler, si ce n'est une ac¬
tion d'artillerie autour de Sóuchez,
quelques obus sur Soissons et Reims
et un violent bombardement du bois
Leprêtre.

OfficialReportof Iffie
FrenchGovernment

July 24th. — 3 p. tn.
A quiet night on the whole front except in
the Vo'ges where the Germans msd" several
attackon Ri ichakerkofif and oa the Meizeral
heights.The enemy was repnlsed everywhere.

COMMUNIQUÉSITALIEKS
Rome, 23juiliet.

La bataslle a continué tout le loig du front
de l'Isonzo et le succes de nos amies se des¬
sin® toujours mieox.
Dans la zone du Monte Nero, nos troupes
alpines ont entamé une march a en avant le
long de l'apre cête de Luznica ; l'enneesi a
Osopaséune vigottreuse résistance ; naais les
nótres lui ont arraché quelques-ucs des
points les pius avancés, iui infligeant de for¬
tes pertes et iui faisant ans«i une ceniaine
d®piisonniers.
Devant Plava et Gurizia, nos leats progrès
ont continué ; on a conquis d'autres retrani-
Cbements et on a pris un canon, nn lance-
bombe, un® mitrailleuse, des fusils, des mu¬
nitions et d'antr® materiel de guerre.
D Bs 'e Carso, pendant la nuit du 21 au 22,
I'enoemi a prononcé de nombreuses atta¬
ques qui ont tontes échoué.
Gorumeau matin, il lni était arrivé de
nouveaux et trés grands rentorts, l'ennemi,
après avoir rffeetué une intense prépara-
tion par Ie frit de son artillerie, faisait ir-
rupüoo en masses épaisses sur notre front,
parUeulièfvment dans la partie occnpée par
notre ails gauche. Nos troupes de première
liane, quoique duremeat épreuvées oar la
longue hitte precedent®, oat réussi grace au
concours actii da leur artillerie, a soatenir
et ensuite k arrêter l'irruption violente de
l'ennemi. L'arrivée successive et rapide de
nos renforts nous a permis ensuite de dé-
clancher une coutre-offensive vlgooreuse
qui s'est tereainée par nu® véritabla déroute
«es adverSaires.
Peodaot que l'artilleria, p,if soa tir précis
et rap de, fattchait les colonnes eanemies,
l'snf terie les taioonait da prés et par one
maoceuvie enve Of ante s'emparait de i.SOO
prisor-niers doat 76 ofiiciers.
Le terrain de l'actioa, couvert de cada-
vies, lémoigoait des partes éuormes es-
snyées par l'adversaire.

Rome, 23 juillet.
Dans la nuit dn 22 juillet, un da nos diri-
genbles a jeté des bom hes sur S inpolai et
snr ie chemin de fer de Nabrésiaa. Toutes
les bombes ont fait ex losioo avec d'excel-
len s rèsuitats.
Otte incursion aérienae a été répétée par
nous la noit dernière sur le chetnin d®fer
de Nabrésina. Un fort poids d'explos i a été
de nouveau j-tê sur ce point avec de trés
bons résniiats.
Ghaqiie tois nos dirigeabies sont revenus
itvdemnes bien qu'ils ai»nt eu a essnyer une
trés violente canonnat'e et une trés vive fu¬
sillade.
Ge matin, k l'aube, l'ennemi par un éclai-
re-tr et quatre contre-torpilleors a canonné
Ortoaa, quelqnes parties dti chemiti de fer
du bttorral «lOrtona k Pedaso, et i'ile de
Trémiti. A Or<ona settlement, on a è regret-
ter la mort d'un vieiilard et d'un enfant de
quatorze ans.
Les dégats matériels sout de faible impor¬
tance.

COMMUNIQUESRÏÏSSES«»■Grand. Etat-Major )
Pelrograd, 23juillet.

Dans Ia région it i'Ouest de Mitan, aneon
engagement important.
Dans la mot én 21 an 22 juillet. prés dn
village de Sess, sur la chanssée de Toukoura.
nous avons fait prisonniers uoe équipe de
vélocipédistes et. p-ès du village de Krouki.
une p -trouble d'officiers.
L'ennemi, ayant occupé le village d'Ianf-
chki, s'efforce d'avancer dans la direction du
Sod-E-t.
A ('Est de Roussieni, l'ennemi s'avance
vers la rivière Choukhva.
Sur la Nareff, le 22, les Aliemands, soute-
nus par un violent ten d'artillerie, ont con¬
tinué leurs attaques opinia'.res contre la tête
de pont de Rojany.
Sur la rive gaache de la Vistale, l'ennemi
a donné ie même jour l'assaut aux ouvrages
avancés d'lvangorod, sur le front Vottlka-
Bakhinska Gnievochofl'. Ayant rompu dans
un secteur nos défenses de fils de fer, l'en¬
nemi a été ensuite rejeté avec de grandes
pertes par une contre-atiaque.
Entre Ia Vistule et le Bug, la bataille con¬
tinue.
Dans la région de Lublin, les Autrichiens
pronoucent des attaques sur les routes con-
üuisant k Beijitze.
Le centre d« l'armée ennensie, formé par
. des divisionsailemandes,a essujê le 21de

lourdes pertes pendant une attaque du fron'
Khmiel-Miasky-Sookhodol-OHessiki -Yoisla"
vilze-Greubechoff.
Le raatin du 22, sur la rive gauche de la
W'eprz et dans la région du village de Reio-
vietz, l'ennemi n'ayant obtenu la veille au-
cun résultat, a cassé ses attaques, tandis que
sur le front Nsidait-Ostrovsky-Voislavitze-
Ookane, de grandes forces aitetuandes out
d'abord réussi k s'emparer de nos retran-
chemenis et commengaient même a se ré-
pandre au Nord; mais, après un combat
aeharné dans le bois pendant la nuit da 21
au 22, eiles ont été partout rejetées avec de
lourdes pertes.
Pendant des cootre-attaqnes, nous avons
en levé 6 canons et fait 500 prisonniers.
Enfin, dans Ia région de Groubechoff. l'en¬
nemi a réussi, ie 22. a avancer vers le Nord.
Sur le Bug, prés da village de Djary, nos
troupes ont rejeté l'ennemi au dela de la ri¬
vière.
Ptès de S kal, une conlre-attaque violente
a en lieu.
Ayant occupé, dans Ia nuit du 21 au 22,
piusieurs lignes de tranchées ennemics, nos
troupes ont continué Ie matin k presser éner-
giquement l'adversaire vers la iisière même
de la viile de S kal.
Dans la région' du village de Potourjitze,
l'ennemi, coucentrant des forces inaportan-
tes pour uee contre attaque, s'est emparé
d'une partie de ce village. Mais, après nn
corobatdaus les mes, le village a été repris
par nous.
Au nom re des prisonniers que nons avons
faits dans cette région se trouvent les debris
du sreond bataillon de chasseurs autri¬
chiens avec son commandant.
De fortes réserves ennemics, qui s'avnn-
gaient des hauteurs r>rès du village de Za-
vichnia, out essnyé des peries éiiormes da
fait de notre cauonnade et n'ont pas pu fran-
chir la vallée dn Bug; elles out done été em-
pêchées de soutenir les troupes ennemies
attaquées par nous.
Le combat continue.
Dans Ia journée dn 21 juillet, i'ennerni a
attaqué ie village de Dobrotvor, il en a oc¬
cupé une partie ; mais, le soir du même
jour, il en a été déiogé, laissant, Ié aussi, en¬
tre nos mains, piusieurs centaines de pri¬
sonniers.
Dans les autres sectsurs du front, aucun
changement.

Arasée itn Cauoase
Petrograd, 23juillet.

Fusillade intense dans la région du litto¬
ral et dans la région d'Ofly.
Dans la région de TVwa, rencontre de nos
éclaireurs avec de* éciaireurs tures.
Dans la nuit dn 21 jniüet, les Turc3 ont
attaqué sur la montagne Gueidag, mais ils
ont été repoussés. Dans la jouraée, ayant
regu des renforts, ils attaquèrent derechef,
mais ils lurent engore refoulés avec de gran¬
des pertes.
Dans la région da Kbop et pendant les
dernières périodes de combats, nous avons
fait prisonniers 10 officiers et 400 soldats.
Dans ia direction de Moush, nos troupes,
poursnivant les Tores, ont atteint le village
de Akhpersis.
Sur le restant da front, aucun change¬
ment.

Heure
LesOrsupesdeOau&hsdela Ghambre

Paris, 2i juillet.
La réoni -n piénière des Bureaux des
gror-T) s o. ganche de la Charobre et des Co¬
rn- es oirecteurs, qui devait avoir lieu cette
après-mid', a été ajonrnée è lundi.

Une Catastrophe
Cbica.o, -24juillet.

Un bateau de plaisance a chaviré.
On assure qu'il y a trois cent3 passagers
noyés.

UneTentativedesTnrcs
Le Bureau de la Presse a communiqué hier
soir cette note qui sous a été transinise par dé¬
pêche ;

Londres, 24juillet.
Dans le secteur Sud, hier, vers trois heu¬
res, les Tnrcs attaquèrent nos tranchées au
Nord de notre flanc gauche et bombardèrent
assez violemm®nt bos tranchées avaccrésda
voisin age.
A la faveur de ce bombardement, un petit
détacheraent s'élaugaè l'attaqne de nos lêtes
de sape.
Deux de nos mitrailleuses ouvrirent im-
médi -tement le feu et ies survivants s'en-
fuirent, laissant quaratiie-neuf morts prés
de nos tranchées ét probablement davantage
ailleurs en raison de l'efficaci'é dn tir de
nos shrapnels.
Tonte l'afiaire dura une ving , ui-
nntes.

UN DEMENTI
Sofia,24juillet.

Le Bureau de Ia Presse démeut l'arresta-
tion de M. Ghénadieff, qui n'est soumis a aa-
cune |nrveiiliince et qui a prés-dé pnblique-
ment i ne manifestation dn Gonseil supé-
rie-ir du parti Stambouloviste, commêmo-
rant ie vingtième anniversaire de la mort
de son fondateur.

A.U CAT»
Piéloria, 24juillet.

Le général rebel le Kemp a été condamné
. k sept -ns de prison et a 23,000 francs d'a-
i mende pour trahisoa.

Le Havre, la Seine-Inférieure, l'Eure,^
l'Oise et la Somme. .
Autres Départements.
Union Postale
Ons'eisnne ègelement,SANSFRAIS,dans tous les Bureauxde Posts de France

" ~ sarriBiaaais»

La Note américainea 1'Allemagne

POUR I_i"E

Respect des Droits des Neutres

On communique Ie lexle suivant de la
note des Etats-Unis a FAIIeroagne :
Le texte de la note du gouvernement im-
périal aliemand, datée du 8 juillet, a été
l'objet d'un soigneux examen de la part du
gouvernement des Etats-Unis. Celni-ci a le
regret de dire qu'il l'a trouvre fort peu satis-
faisatite, paree qu'elle ne donne pas satisfac¬
tion aux aifferends réels entre les deux gou-
vernements et n'indique pas le moyen par
leqnel on pourra apniiquer les principss ac-
ceptés dn droit, de l'hntnaniié dans l'afiaire
grave qui est en iitige, mais qu'elle propose
au contraire des arrangements pour une sus¬
pension partieBe d@ces principes, suspen¬
sion qni, en réalité, les écarté.

Les Principes des Etats-Unis
Le gouvernement des Etats-Unis note avec
satisfaction que le gouvernement impérial
aliemand reconnait sans réserve la validité
des principes sur iesquels ce gouvernement
a insist® dans piusieurs des communications
qti'i! a adressées au gouvernement impérial
aliemand au sujet de sa proclamation d'une
zone de guerre et de l'emploi des sous-ma-
rina contre ies cavires marchands en haute
mer, a savoir que la haute mer est libre,
qo'il faut d'abord constater le caractère et
la cargaison d'un navire marchand avant
qu'il puiste ê'.re légalement saisi ou détruit
et que les vies des non combaitants ne doi-
vent, en aucnne circonstance, être mises en
pc-ril &moins que le navire ne résiste on ne
cherche è s'échapper après avcir été sommé
de se soumttire è une visite, car i! y a acte
de belligêrantjde représailles, et détendrecet
acte comme étant un acte de représailles est
admettre qu'il est iliégal.

« Vous vous croyez
au-dessus de Ia Loi *

Cependant, ie gouvernement des Etats-
Unis est amèrement dêgu de constater que
ie gouvernement impéri-l aliemand se croit
è un haut degié exempt de l'obligation d'ob-
server cas principes mèmes en ce qui con-
cerne les vaissernx neutres, è cause de ce
qu'il creit être la politique pratique du gou¬
vernement anglais dans ia gaerre aciueile a
l'égard du commerce neutre.
Le gouvernement impé-ia! aliemand com-
prendra vite que le gouvernement desEiats-
Unis ne saura'it discuter Ia pobtiqne dn gou¬
vernement anglais ft l'égard du commerce
nentre, si ce n'est avecce gonvernement lm-
même, et qn'i! devra considérer la conduite
des autres gouverm-ments beiligérants com¬
me étant étrangère a Ia discussion ouverte
avec Ie gonvèrnement aliemand snr ce que
ce gouvernement considère être des viola¬
tions graves et injnstifiab'es des droits des
citoyens amérieains de ia part des comman¬
dants navals aiiemands.
« Una Offense impardonnable »
Ces actes ïllégaux, tout justifiables qu'on
puisse les croire quand ils sont commis cen¬
tre un ennemi que l'on croit avoir agi en
contravention de la loi et de l'humanité,
sont manifestement indéfendables lorsqu'ils
privent les neutres de leurs droits reeon-
nus, par-dessus tout lorsqu'ils violent le
droit a la vie même et si le bslligérant ne
peut exercer de représaifles contre l'ennemi
sans nuire a des existences neutres. Aussi
bien, la justice et ies egards dus è la dignité
de puissances neutres devraient prescrire ia
cessation d'une telle pratique ; si l'on y per-
siste, eile coastituerait dans de pareilles cir-
COBstaeces une o/ferse impardonnable contre
ia souveraineté de la nation neutre aff ctée.
Le gouvernement des Etats-Unis ne mé-
connait ni les conditions extraordinaires
créées par cette g erre, ni les changements
'radicanx des circonstances et des méthodes
d'attaque produits par l'emplot dans la
'gaerre naval® fle procédés que les nations
du monde n'ont po avoir eu vue lersqu'or.t
été formulées les régies existantes du droit
des gons.
Ii est disposé a tenir un compte raisonna-
ble de c®saspects noureaux et inattendus de
la goerre maritime, mais il ne, peut consen¬
ts k la diminution è n'importe quel droit
essentie' et fondameatal de son peuple du
fait d'une simple modification de circons¬
tances.
Les Droits des Neutres

sont immuables
Les droits des neoties ea temps de guerre
sont fondés sur ua principe, non sur ün ex¬
pedient, et les principes sont immuables.
C'est un devom, une obligation pour les
beiiigéranis de irouver ie moyen d'adapter
des circonstances nonvelles aux événemenis.
Les deux derniers mois ont clsirement indi-

LATENSIONITALO-TliRüll
L'Italie a rernis une Protestation

ü Ia Porte
Rome,23juillot.

La Tribuna et Yldea Nazionule regoivent,
via Bucarest et Sofia, des depêches de Cons¬
tantinople annongant que les autorités tur-
ques se sont arbitrairement empaiées d'un
remorqueur faisant le service du port de
Galata et appartenact k un citoyen italien.
Malgré les réclamations des reurésentants
consulaire et diplomatique italiens, la Porte
n'a donué jusqu'ici aucnne exp'ication et
n'a pas con«enti è dédommager le proprié-
taire du remorqueur. Ce qui est plus grave,
c'est qne ia saisie a été faite pour des raisons
miiitaires et que le navire a été utilisé par
les Turcs a des opérations miiitaires dans la
mer de Marmara, en rnaintenant sur le re¬
morqueur le drapeau italien.
La Tribuna ajoute : « L'ambassadeur ita¬
lien k Constantinople a remis une note de
viva protestation k la Porte contre l'atti-
tude inqiialifiabie de la presse turque qni
<S'. rotoirement inspirée directement par
ie bureau de ia presse. c'est-è- dire par la
, Porie. »

qué qu'il est possible et facile da condoira
les opérations .sous marines telles que celles
qui ont caractérisé l'ac'ivitéde la marine im¬
périale allemande dans ia zone de guerre en
accord réel avec ies pratiques acceptées de la
gaerre réglementée.
Le monde entier a vu avec intérêt et avea
uoe satisfaction croissante la demonstraoon
de cette possibilité par ies commandants na-
vals aliemands. II est done manifestement
possible d'élever toute la pratique des atta¬
ques sons-marines an-dessus des critiques
qu'elles ont roulevées etd'écarter les causes
principalis d'offense.

Reparation pour So« Lusitania »
Etaut donné ('admission de l'iliégaiité iaite
par Ie gouvernement impérial lorsqn'il
plaida le droit de represailles, en defense
de ses actes, et étant donné la possibilité
manifeste de se cor:former aux régies éia-
blies de Ia guerre cavale, les Etats-Unis ne
sauiaient croire que le gouvernement im¬
perial continuera de s'abstenir dq désavouer
Facte vouln arson commandant naval eu
coulant le Lusitania, ou d'olïrir une repara¬
tion pour les vies bninaines perdues, autant
qu'une réparatiou est possible pour la des¬
truction sans nécêssité de vies hu main es
par un acie iliégal.

Suggestions allemandes repoussées
Le gouveineatea! des Etats Unis, tout ea
appréciant l'esprit amical dans lequel elle
tut faite, ne saurait accentor 'a suggestion
du gouvernement impérial aliemand ten-
dani a ce qu'on désigne certains navire3 qui
jooiraient de la liberie sur des mors actnel-
lement proscrites ilié^alement.
Un pareil accord assnjettirait impücite-
ment d'autres vais-eaux è nne attaque illé-
ga e et serait Famoindrissement et même
l'a bandon des principes que ce gouverne¬
ment sontient et que concédcrait chique
nation dans des temps pins calraes.
Le gouvernement des Etats-Unis et le gou¬
vernement impérial allemand luttent pour
le même hutélevé ; pendant longtemps, ils
se sont tenus nnis pour mainten'r ces mê-
mes principes', sur lesquefs te gouverne¬
ment des Etats Uois insiste aujourd'hui de
fagon si solennelle ; ils luttent tons deux
pour la liberté des mers.
Le gonvernement des E ats-Unis coutinue-
ra de lutier pour cette liberté, quel rjoe soit
ie sort dont on le menace, sans transactions
et a lont crix ; il réclame la coopération
pratique do gouvernement impérial alle¬
mand. Cette coopération pourra obtenir le
plus d'effet lorsqn'on pourra réaiiser ce
grand but commiin d'une manlère plus
tra -panle et plus cfiicace.
Le gouvernement impérial allerna d ex-
prime l'espoir qu'on pourra aboutir en
quelques mesure.s k ce résultat, même avant
la fin de la guerre actuelle.
Ceia pourra être. Le gouvernement des
Etats-Unis ne se sent pas settlement obligé a
insister sur ce point ; n'importe qui le vioia
ou le mécounait cn protégeant ses propres
citoyens, mais aussi il s'intéresse protondé-
ment a ce qu'il soit rendu pratique entre les
bsliigérants eux mêtnes.
I! se tient prèt a chique instant k agir en
ami common, ayant lo privi'ège de proposer
un moyen d'atteindre ce but. Eu attendant,
la valcur que ca gouvernement place dans
une amitié longue et inint rrompvte, entre
'e peuple et Ie gouvernement des Etats-
Uais d'une part et le peuple et le gouverne¬
ment allemand d'autra part, ie pousse è in¬
sister d'une manière plus solennelle aupiès
du gouvernement impérial allemand snr la
nécêssité ö'observer scrupuleusernent les
droits des neutres dans cette matière criti¬
que.
L'amitié elle-mêtne oblige üid re au gou¬
vernement impérial allemand que la répèti-
lion de la part des command :nts de navires
de la marine impériale allemande d'uctes
contraires è ces droits devra être considérée
par Je gouvernement des E ats Unis, ponr
peu qu'ils sffectent des citoyens américaius,
comme délibarément inamicale.

L'Allemagne répondra...
dans quelques moist
Washirgiofl,23juillet.

Le comte Bernstorff est allé au départe¬
ment d'Etat chercher la copie otficielie de la
note américaine, dont ies grandes lignes lui
avaient été commnniqné-«s.
il a dit que, personneiiem; nt, il estimait
que la situation admettait encore un régie-
ment amiable, et il croit qn'n e réponso
sera faite a la note, quoique cc ne puisne
pas être avant un mois ou peut-être davan-
tage.

LEPRIXDUDHARBON
Un Tarif unique pour tous les Alliés
A !a Chambre des Communes, pendant Ia
discussion de la loi sur les charbons, le dé-
puté Markham présente un amendement
ayant pour but de faire béuéficier les Aliiés
des mêmes prix d'achat cousentis au gou¬
vernement anglais par les compagnies.
Le président da Board of Trade déclare
aiors :
Je suis heureux d'avoir l'occasion do diro que
Ear suite d'un accord avec les compagnies char-
onniéres gal rises, le gouvernemeni frscgris et
la Compagniedes chemins de fer de l'Etat béné-
ficieQt des mémes prix d'acbat que le gouverne-
mem lui-même ; lex tarifs du fret sont ega'ement
les mêmes pour les deux pays.
La Russie et I'Italie possèdent actuellement de?
conirats dont elles s'estiment satisfaites ; a leur
expiration, le gouvernement anglais s'est préparé
a trailer cés deux pays d'une manière absoiument
idenlique a la France.
Le gouvernr ment veillera a ce que tons Ie?
Etals qui sont nos alliés dans ceite guerre bAnéfl»
decient (fes mêmes avaatages et des mèmes arran¬

gements que 1'Amirautéa"g'aise cn ce qui con-
cerne le cb»rl>on.
M Matkbam a ator« retire sou amends
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LeKfOfipriiizFaéohappébelie
Le correspondent spécial des Central News
dans le Nerd de la France dit que le kron-
prii-z a écfeappé rniraeuieussment 4 Ia mort
fe sewaina dernière.
I! suivait 4 la lorgnette les péripéties d'nne
itlaque, lorsqu'uu obus éclata 4 trente raè-
tres derrière lui, taant deuk hommes, bri¬
sant plusienrs wagons d'approvisionnement
st projetant de Ja terre sar ie prince héritier
d'Ailemagne.
——*■■■»■•■■«•■■in...
L'AUemagnedemande
desExplicationsau Vatican

agBsasassag
La Situations'est améliorée

De Pelrograd au Daily Telegraph,2i juillet :
Des personnes particulièremeant bien in-
formées laissent entendre que l'ensemble de
la situation snr Ie front oriental s'est araé-
horé depnis jeudi, et qa'il offre de pics for¬
tes raisons d'espèrer.

L' « InvalideRusse» est optimists
De Petregrad au TimesÏ4 juillet :
La situation créée par l'avance dn maré-
chal Mackensen snr ie front Trawniki Vois-
lawiise est généralement reconnue com me
grave. ïontetois, VInvalide russe envisage
toujours i'easemble de3 operations avec
optimisme.

Dans les cercles dipiomaliqnes, on croit
savoir qae les gouvernement? prnssien et
bavarois ont demandé des explications an
Vatican an sujet de la lettre dn cardinal

de Belgique prés Ie
la violation de la neu-

Sur Ie Front Turc
Gssparri au minisfre
Saint-Siège, relative 4
iraiité de la Belgique.

JBtats-Unis et Mexique
Or>croit savoir que le gouvernement des
EtaU-Unis a décidé de mettre fin, d ici deux
ou trois semaines a ia situation intolérable
du Mexique.

Si:rIeFrentMmipe
LeEscisdu « ïémoinoculairs»
Le récii dn « témoiri oculaire » an quartier
(iénéral anglais ne fait mention d'ancoae
spération importante sur le front anglais
depuis le 18 juillet, sauf quelques actions
locales insigniliantes, et ii continue ainsi ;
Les Allemandsn'oublient jamais de tirer avan-
tsge de lours connsissances des langues. Des
appels irompeurs en anglais retentissem. souvent
des l:gnes ennemies D rnièrement, en face d'un
certain point de r.os tranchées, les ennemis 'pri-
rent une peine inlinie ènons informerqu'ils étaient
Saxons.et non pas Prussiens. Ces gens-la sem-
bient eomprendre la differenceque nous faisons
eritre les deux categories.
Des appels d'assistance, en anglais, nous arri-
rèren.t d'un autre point situe a peine a 130metres
qe notre ligne, msis comme nous y réoondïmes
^mptement par une fusillade, les mots «maudits
Ecossais » nous arrivèrent fort distinctement.
Maisen tout cas les demandesd'assistance cessè-
rent immédiatement.
Parlant de Ia fête nationale en France, le
* témoin oculaire » dit :
Le principal caractère de celle fête fut ie pèle-
ftnage aux cimetières oü un tribut de respect,
sous forme ne grrbes de fieurs et de couronnes,
fut dêposé non senlement sur les tombes fran¬
chises, mais égateaient sur ceiles des Asglais et
des Beiges tombés sur le sol francais et eet bom-
mege fut si silencieux. si dênué de toute osten¬
tation, que trés peu d'Anglais sur le front et en¬
core molns, probablemcnt, cbez nous, ost eu
connaissance de cette expression spontanée de
sympathie monlrée aiDsia nos morts.

Sur le Front Italien
La PrisedePodgora

Te fort de Podgora, Ie seul point que les
Ant T.hiens conservaient encore sur ia rive
droits de l'Isonzo, fut complètement isolé.
Les ponts reliant Podgora & Gorizia furent
détrnits par les Itaüens.
Dans Ia nuit dn 17juillet, dit Ie Times, les
itaiiens mirent le feu, au moyen de bombes
Incendiaires, a la torêt de Saint-Michel, d'eü
les mitrailleuses actricbiennes avaient con-
tinuellement empêehé Ia marche italienne
en avant de Sagrado.
Les enremis, chassés de leurs tranchées
comme des furets, furent dans l'impossibi-
Jité absolue d'éohapper aux Itaiiens.
A l'anbe, le 18, Faction commenpa sur le
front de Podgora, et cette pariie importante
du système de defenses autrichiennes fut
briüamment enlevée.
Aprés une soignense préparation d'artil-
lerie, l'infanterie s'élanpa 4 la charge k Ia
baïonnette. De nombreux volontaires de
Trieste et de Gorizia avaient sollicité l'hon-
nenr de prendre part 4 eet assaut.
Un vieux Garibaldien de 76 ans tomba
même au moment oü fut enlevée la dernière
trancbée ennemie.
Le Times terrains Ie récit de ce briilant
fait d'armes en ajoutant qu'ou signale de
nombreoses désertions d'Autrichiens.

LesAutosbliadéesdevantKrithia
Onmande de Mytiièneau Times:
Nous pouvons nous féliciter des services
que nons rendent les auiomobites blindéss
qua noas utilisons centre les lignes de i'en-
nemi antour de Krithia.
. J'ai appris que !a prise récente de pla¬
steers tranchées turques a éié fffectuée a
laide de ces voitnres. Elies se précipitèrent
vers les réseaux de fils de ter des Turcs
agrippèrent les li !s avec des crochets de fer
attachés 4 des chaines et ensuite, faisant
machine en arrière, toujours a toute vitesse,
arrachèrent les fits de fer sur une longueur
de cent cinquante mètres. La trouée ainsi
faite fut rapidement comblée Dar nos sol-
dats, dans un assaut irrésistiblè.
On m'a raontré nn cur eux petit appareil
dont se servant les soldats germano-tures,
dans la presqu'ile de Gailipoli, pour rendre
•es coups de feu silencieux. C'est un systè¬
me trés simple. II consiste en deux petits
tubes de cuivre s'adaptant l'nn dans l'autre
et ponvant s'attacher au canon du fusi!
L espace entre les tubes est combié par un
ressort d'acier en torme d'anneau. Au mo¬
ment de la deflagration, Fair sortant du
tusu desserre Ie ressort et amorlit le son.

AuxDirdsnsllss
Le bureau de Ia presse britanniquecommunique
cette note sur les operations dans les Darda¬
nelles :
Dans la nuit du 18 juillet, nous avons en-
levé une tranchée en face de nos iigues dans
le sectenr Nord des opérations.
Le 19juillet, nous avons repéré et avsns
fait saoier, au cinquième coup de canon
un canon destiné è combattre les aéro
planes.
Le 18juillet, dans le sectenr Sud, les Turcs
ont attaqué dans ie secteur francais qnel-
ques-unes des tranchées récemment conqui
ses et ont été reponssés.
Dans Ie secteur britannique, nons avons
consolidé chaqne jour méthodiquement les
tranchées prises le 12 et !e 13 et les avons
étendues sur quelques points.
Le 21 juillet, nous avóns enlevé une petite
redoute avec des pertes insignifiantes ; nons
avons attaque avec succès une partie de la
tranchée turque de communication.
L'artiilerie francaise a cuibnté une mitrail¬
leuse turque en face de notre gauche.
La haiue des

clémence dn kaiser angmentera encore, si
possible, le respect et Fadmiration du peo¬
ple beige ponr ia noble temme qui a douné
un si bel exempie de fei patriotiqae.
Le journal hollandais De Tijd apprend de
Rooèendtël que les Allemands ont arrêté k
Bruxetles nn journaliste hollandais dönt les
articles éteient favorables aax alliés. A Mons.
les Allemands ont fïit fusilier, dit-on, rons
prétexte d'espionnage, Ie correspondent
d'un journal néerlandais. Un telegram me
cFAiHstercam assure que les autorités alie-
maodei k Bruxelles ofiVent une prime de
12,660 francs a la personne, quelle qn'elle
soit, qui fera découvrir Ie propriétaire de la
station radiotélégraphique qui opère, a ce
qu'assurent les Allemands, dans nne mai-
son privée de la capitale. Depuis neuf mois
les Allemands cherchent en vain eet appa¬
reil qn'oa suppose avoir révéié a la pcpula-
tiop bruxelloise de nombreoses nouvelles
de la guerre que les Allemands étaient dési-
renx tie cacher au public beige, telles que ia
ba taille navale livrée au large das iies Fal-
kand et l'échec allemand devant Givenchy,

La nouvelle Note a la Grande Brotagne
Le président Wilson a conféré avec le se¬
crétaire dTïtat au SDjetde la nouvelle note &
la Graade-Bretagne sur les droits commer-
Ciaux des nations nentres, en tant qn'ils
sont afiectés par Fembargo mis k Fencontre
de i Afemagns. Oa sait que la note avait été
retirdee en raisoo du désir du président
d en terminer d'abord avec la troisième note
a I Aliemagne.
M. Lansing espère pouvoir envoyer dans
quelques jours un texte déöuitif è M. Wilson
, sxrmajrn de 0ampagae de Cornish, dans
le New-Hampshire, pour qa'il y donne son
approbation.

PriManivrR de Cfuerre
Renseignemerdspossétes par les Families sur le

lieu de léur internement.
La prefecture f»it conosltre que l'aflentien de
f?,„®®IBIS,;,reie !"intérieur a été appelée sur1intérêl qu it y surait a ce que les families aya<t
recu des nouvelles de cgux des leurs qui son»
pnsonniers de guerre en Aflemagne, I s
mouent sux maires, aftn que les dépots. i.
ou ils sont souvent porles comme duparm, èa
soient avisés et,puissent metlre a jour leurs eon-troics.
Les families sont done instamment priées ds
se présenter d'urge.ncedans les Mairiespour Mire
coDnailrele Heud'internement des leurs prison
niers de guerre.

CMpaUaÉ ExpositiondsTravauxd'éièyas

troupeaturquss ooatreles
Allemands

On mande de Constantinople qa'un léger
soulèvement s'est prcdtiit parmi les tronpes
envoyées k Gailipoli, oü le sentiment d'nne
haine prononcée se manifeste centre les
Allemands.

LAGOERREAÉRI1NNE
Un Taube survole Gérardmer
Un Taube de fortes dimensions a voié
au-dessns de Gérardmer, jetaot tro;s bombes
qui sont tombées hors de la ville sans cau¬
ser de dégats.

Les sous-marins allemands
ne chóment pas

LesMsnscsgesautrlohiena
I,e grand état-major italien communique
cette note officiejle :
Uncommuniquéaulrichien parlant de nos atta¬
ques du 20 jnilk-t sur Podgoraet prétecdant qu'el-
les nnl été reooussêcs. n'hésite pas a efïirmerque
Bostroupes étaient ivres.
Ce nouveau mensorgo indigne d'un baut com
mandement ne mérite pas même l'bonneur d'un
dénufiti; c'est i'cquivslent desépithètes de valeu
reuses et d'béroïques ailribuées par ce même
coromnndementa ses troupes qui, bien que rc-
trsnchées en de trés fortes positions, Iaissèrent,
•nlrois jours, entre nos mains, exactement 3,476
prisonniers, dont 76officiers.
Est-ee 1«peine de comparer ia sereine objecli-
Vi1édo nos communiqués, trop respectueux de
ladversaire, a la manière par iaquelle ie comman-
demo. t aulrichien essaye de cacher a son pays et
a l'étranger ses constants insuccès.

Troupaabavaroiassdansle Trectia
L'Allemagne ne so borne pas a rernplacer
snr ie trout russe les troupes autrichiennes
qui viennent rentoresr leors iigues sur Ie
front italien, des soldats allemands combat-
tent dans Ie Tyrol contre les forces itahen-
nes.
Avant l'ouvertnre des hostilités, plusienrs
généraux bavarois sont venus k Bolzano
(Bo'zen) ; ils y ont laitdes études et ordonné
des travaux de défense.
Ua corps d'armée bavarois viot ensuite
occu per et oecupe encore les positions les
plus ïm por tantes du Trentin. Enfin, dans
nne tranchée occupée par des bersaglieri
itaiiens, on a fait prisonniers, dans les der-
niers jours de juin, 80 Bivarois dont un offi¬
cier.

Sur le Front Russe
XLa plusgrandeSataille de l'Histoire»
Le colonel Gaedka écrit dans le Worwcerts
ine Ia bataille qui se déronle dans l'Est sur
tn front de plus de 600 kilomètres est la plus
grande que l'Histoire ait vue jusqn'a anjour-
9 hm. La bataille n'est pas encore décidée,
st on ne peut pas encore prévoir s'il est
possible d'obtenir nn trés gros succès, car
ceia ne dépend pas uniqnement du courage
des troupes alleraandes, mais aussi en bon¬
ne partie des mesures prises par ia direction
militaire russe.

Jusqu'ala déoisicn
A Fexcepuon possible de la latte sur Ie
front Lublm-Cholm, toates les batailles qui
xe poursnivënt maintenant se continneront
sans aucun doute jusqu'4 la décision.
Li front Blonie-Nadartyn. qui défend Yar-
xovie de l'Ouest et du Sud-Ouest, est magni-
nqoement retranché et se trouve é'rij^ne de
vi' gt k trente kilometres de m vi||e. u
d (••>idapar les vétérans de la Bzura et de la
Savka.

Les sous-marins allemands, nons l'avons
dit, n'ont torpillé on coulé aucun navire
anglais soit de transport, soit de pêche, an
cours de la semaine qui s'est terreinée Ie 21
juillet, mais ils on.t exercé leur coupable in¬
dustrie contre les navires de commerce
d'antres psys alliés ou neutres pendent cette
meme semaine ; les vapeurs russes General-
Radetzki et Balva ont tous les deux été cou-
lés au large des ües Shetland, ie premier le
20 juillet et le second le 16 ; le capitaine du
navire Vega, le 15 juillet, a été oblige de jeter
sa cargatson k Ia mer, et le voiiier snedois
Capeiia a été incendié par un soos-marin
dans la mer du Nord.
Onvoit que les sons-marins allemands
n ont point chónaé et que Ie fait qu'ils n'ont
coulé aucun navire anglais peut êire attri-
bué k toute cause sauf k l'adoption d'une
conduite moms inhumaine.

Vapeurdanois saisl
par un torpllleur allemand

Le vapeur Florida , de Copeobag.m, avec
une cargaison de charbon, a été arrêté dans
le Sund par nn torpllleur allemand et amené
a Swmemnnde.

Explosion d'un vapeur allemand
Des pêoheurs qui revenaient de File Ma-
noë ont tronvé des débris d'un vapeur alle¬
mand et des caisst s de munitions è qnelques
milles de la cóte, ce qui expliquerait 'a ter¬
rible explosion entendue il y a quelques
jours. II s'agit évidemment d'un grand va-
penr charge de munitions k destination de
File de Sylt, et qui aurait santé.

EN ALLEMAGNE
Le Gri de la Misèr®

La O'-zelie Populaire de Cologne pubiie un
violent article contre les négociants en den-
rées alimeatairas qui venlent réaliser, non
seuiement les bénéfices des temps normaux,
mais des bénéfices supplementaire* ponr ie
temps de guerre, cela précisément a Fheura
oü des millions d'AUemands voient leurs re-
venus se réduire et oü des millions de fem-
nees et d'enfants n'ont plus les rooyens d'a-
cheter les cboses nécessaires k la vie.
De son cóté, Ie Lokal Anz-'iger écrit :
I e repchérissemeBl pour le budget des famil¬
ies est de 59 a 690/fl, comparaiivsment a l'épo-
que corrrspondante do I'année deraièi-e, sans
S$J?f.'er c!uela qnalité de la nourriture a snbi une
deterioratioa considerable. Les augmentations de
salaircs n offrent une certaine compensation que
?qur les ouvuers occupés aux fournitures mili-
aJTs' ^'s soat ^fts centaines de mille on West-phalie et dans les provinces rhénanes. Maisqu' st¬
ee. en comparaison des millions d'Smesde la po-
potatioa «out los salaires n'ont pas été aueraentés
el même parfois ont été diminuês ?
Dansbrancoup de cas, leurs economies ont été
absorbées par suite du renchênssement des vi-
vres, landis qu'ils rognaient d'autre part sur leurs
dêpenses superflues. En présence de cette situa¬
tion, la question des grains ncquiert une impor¬
tance plus grande que jamais, le gouvernement
ne doit pas l'oublier.
Et le journal demande qn'on augmente
la qaantité de pain allouée par tète d'habi-
tant.

Morts au Champ d'hoimeur
M Baptiste Lecoz, agé de 22 ans, garcon a
la Compagnie Générale Transatlantiuue, a
bord du Chicago, deroeurant 8, rne Fonte-
nelle, qni avait été incorporé au 47«d'iafaa-
terie, a gagué les galons de sergent sar Ie
front et a mérité d'être ciié a i'ordre du
jour.
II a, maihenreusement, trouvé une mort
k orieuse snr le champ de bataiile au cours
d un combat dans FArtois.
M. Emile Avisse, 33 ans, de Lilleborme,
soldat d infanterie, a été tué le 5 juin, k Neu-
ville-Saint Yaast.

d'Ifonnrnr
tableau spécial de la Lé-

Iiégion
Sont inscrits au
gioa d'honneur :
Pour officier :
MM.Jeze, lieutenant-colonel, commandarfï
la 36e d'infanterie ;
Dicharry, chei de bataiilon au 39a d'mfan-
tene ;
Cbauvelot, capitaine au 129ed'infaaterie -
Pour chevalier :
MM.Voisin, chef de bataiilon au 36»d'in-
fanterie ;
Auberge, capitaiae au 129«d'infaaterie;
Matiger, lieutenant-au 39«d'infanterie ;
Tenot, Helitas, Pinelli, sans-lieutenants ;
Marcon, lieutenant; Chapeile, lieutenant de
réserve au 36«d'infanterie.

Selon Ie Vorwcerls, une assez vive surexci-
tation règne dans les milieux ouvriers de
Dresde è la suite de Faecroissement de ia
mortality inlantile qui est une conséqnence
du rencliérissement du Iait.

Médaille Militaire
Sont inscrits au tableau ponr la médaille
militaire :
MM.Muller, adjudant au 36e d'infanterie ;
Vilet. adjudant au 129ed'inLnterie;
Larnvière, soldat au 39e d'infanterie; Sta-
delraan, snidat de classe, et Blondel, ser¬
gent au 129ed'infanterie;
Cahon et Cerné, sergents au 74e d'infante¬
rie.

EN ANGLETERRE

EN BELGIQUE
Sous la Botte

Le Telegraaf apprend que le3 autorités al¬
lemande» en Belgique ont interdit Ia célé-
bration, le 24 juillet, de l'annirersaira de ia
reine Elisabeth.
Les communications entre Ia Hollands et
la Belgique deviennent toujours plus difli-
ciles, peat être par suite des irrégularités du
consulat allemand da Maëstricht, oü des
commis reuvoyés continuaient è émettre
des passeports. Des personnes mnnies de
pareils passeports ont été retenues k ia tron-
lière au moment oü el les essay ient de ren-
trer en Hollande et elies ont dü chotsir en¬
tre les deux alternatives ou de rester en Bel¬
gique, ou de se procurer de nouveaux pas¬
seports è L'ège.
Quand ces personnes auront quitté la
Belgique, il ne leur sera plus permis d'v
rentrer.

On avait annoncé, il y a quelques jours,
que sur Finterverition du Vatican, Ie gouver¬
nement allemand avait fait mettre en liberié
Mme Carton de Wiart, femme du ministre de
la justice de Belgique, arrêtée, coodawné9
etdeportée è Berlin ponr avoir été en corres¬
pondence avec son mari au Havre.
Le gouvernement allemand en Belgiqne
fait maintenant savoir que Mme Carton de
Wiart ayant retusé de « demander pardon é
lempereur » est toujours internée prés de
Berlin dans une maison de force, nüelle su-
b ■ia p?irii' k Iaquelle elle avait été con-

Les Soldats Anglais vont être munis
de casques métalliques

Le Times croit savoir que les autorités étu-
dient la question de innnir les troupes de
casques métalliques.
Da nombreux modèles de cuirasses ont été
soumis aux autorités militaires des alliés,
tnais auCun n'aété jugé véritablement prati¬
que ; une caïrasse d'acier avsez épaisse pour
arrèter Ia balie allemande serait trop ionrde
a porter, et il est douteax qn'on pnisse la
faponnersans snpprimer Ia résistance de Fa-
cier.

La « Journée du Drapeau Francais »
La jouraóe du Drapeau FranpHs en Aogle-
terre, a prodnit ane recette de 60 000 livres
sterling (1 million et demi). Les promotenrs
de ia Journée Francaise ont repa de MM.
Poincaró, Malvy, Millerand et Arigagnenr des
lettres exprimant Ia gratitude du gouverne¬
ment francais.

Deux internements sensationnels
Les autorités anglaises viennent enfin d'ar-
rêter et d'interner, dans nn camp de con¬
centration, le baron von Biving, demi-frère
du gouverneur militaire de B«Igique.
Le baron, qui hahite la Graude Bretagne
dep- is yingt sds, avait, jusqn'a présent,
échappé a cette mesure, bien qn'elle ait été
souvent réclamée dans la presse et même, é
plusienrs reprises, aux Communes. C'est
qu'il avait jadis pris la precaution de se faire
natnraliser sujet britancique.
Une loi récente, doe k ^'initiative de sir
John Simon, le nonvean ministre de l'inté-
rieur, ayant permis d'atteindre ces natio-
uaux de loyalisme souvent douteux, von
Bissing qui, depuis le début de la guerre,
avait non seuiement été l'objet d'une sur¬
veillance étroite. mais em-ore avait été obli-
gé de quitter Brighton, oü il résidait, pour
venir habiter Londres, a été définitivemrnt
mis dans Fimpossibilité de nuire. Bien
ou ayant abandonné la nationalité tentonne,
il n en était pa" moins resié en communica¬
tion étroite avec FAHemagne et se donnait
comme correspoodant de la Gazette d la
Creix. Ses moyens d'existenca, qni étaient
assrz mystérienx, le firent soupconoer d'es¬
pionnage.
VEvening Nnos prétend que, lorsqu'il ar-
riva en Angleterre, il était dans une situa¬
tion oécuniaire si pen brillante qu'il fut
poursnivi, par son propriétaire, ponr dette
de 250 francs.
Au cours des dernières années, il était
deveon riche, possédait une vaste habitation
a Hove, un vacht dénommé Charlie, était
merabre du Motor-Club de Sussex, offVait
des pnx et patronnait diftërents aatres clubs
sportifs de Brighton, etc.

***
D'autre part, on annonce que Ie baron
voo Bülow, frère del'ancien chancelier aiie-
rnand, a été infereé en même temps que le
b iron von B;ssing.
Le baron von Bülow était venu en Angle¬
terre au mois d'avriH914 ; a cette époque,
il s installs dans ana grande maison de la
yailée de la Tamise ; récemment, il vint ha¬
biter dans un hö'el do Lonares. Ii servit de
guide au prince Henri dePiusselors de la
visite de celui-ei aux arsenaux anglais, qnel-
qae temps avant la décl&ration de guerre.

Cf fatten a i'®rdre «Eu Jsur
Le sapeur mineur Jules Adam, ds la com¬
pagnie da génie, habitant a S unt-Nicoias-de-
Ja-Taille (canton de Lillebonne), qui compte
déjè une citation a son actif, vient de nou¬
veau d'être porté è I'ordre du jour dans les
termes snivants :
A donné le plus bel exempie de ténscité et de
bravoure lors de l'attaque du 20 janvier a Ia
Tète-a-Vache». II a reju les galons de msitreouvrier.

De la Brigade
M. Charlemagne Monviile. employé de che-
mm de Ier k ia gare des Ifs, qui avait été
mobiüsö au ..<>régiment de cuirassiers le
23 septembrs dernier et blessé au cours de
combats achsrnés vient d'être cité è I'ordre
de la brigade avec la meruion :
Beüe conduite dans les journées des 3 et 4 no-
vembre 1914 oü sous un feu d'artiUerie et de
mousqueterie des plus violents, l'escadron avait
re?u I'ordre de se porter et de se maintenir en
premie-e ligne; A été blessé.

Bt-misa de Séeeration
A Coutances, M. Ie lieutenant Le Costey,
accompagné du mérfeoin chef Ronchard, a
rerais la croix de guerre au soldat Padou,
du 36e d'infanterie, dans ia conr de 1liópi-
tal, pavoisée aux couleurs natiooi.les.
Après la cérémonie, les cainr.rades du
nouveau décoré ont exécuté un chant pa-
triotique compose en son lionneur et rela-
tant son action d'éclat.
Le bén<ficiaire, M. Arthnr Padou, est nn
de nos concPoys>os. II est domicilié rue Clé-
raent-Marical, n» 4, et exerce la profession
üe debutant en liquides.

Tr»ns|ioris d« Blé et de Farine
Communiquéde Ia préfecture :
Par arrêté du 23 juillet 1915,M. le préfet
de la Seine-Inférienre a raoporté Partiele
premier de son arrêté dn 12 mai dernier
visaot les transports dn ble et de la farine.
La libre circulation est rcridue a ces den -
rées et leurs expeditions hors dn départe¬
ment de la Seine-Intérieure penvent être
enectuées de nonvean sans antorisation.

Le*

AUXÉTATS-UNIS
Les Complots allemands

Suivara un message de Cleveland, Ie ser¬
vice de la süreté a déconvert un complot
ayant pour but da faire sauter trois fabri-
ques de munitions qui exécutent des ordres
importants pour Fétraoger. »
Ces mai*ons ont étêavisées d'avoir 4 pren¬
dre d'extrêraes précautions pour la séenrité
des ateliers.

Des Allemands d'Amérique
travaillent pour les Alliés

Une dépê.'he WoüT, inaigaóe, dit que des
Germano-Américains travaillent en Améri-
qoe dans des tabriqnes de munitions pour
les Alliés. Si jamais ces traitres k la patrie,

Ii«issez-|iiiHep
«Sis Automobiliiifes

En présence de certains abus qui se sont
promuts de la part de titnlaires de laissez-
passrr automobiles, soit que ces titnlaires
circulrnt snrnn itinérsirenon autorisé, soit
qu'ils se tassent accompagner de personnes
non mentionnées sur le permis, soit enfin
que cette pièce soit périmée, le gouverneur
croit devoir rappeter que tonte infraction 4
ces régies entrainera le retrait dn laissez-
passer et qu'il n'en sera plus délivré aux
contrevenants.
D'autre part des sanctions sévères poorront
être prises contre les automobiliste» qui cir-
culeront sans permis réglementaire délivré
par Fanlorité militaire.
Ces sanctions pourront aller de l'amende
4 !a prison et 4 ia confiscation de la voi-
ture.

PfisoiiBimFraacaisdesGampsdeZasseu

Tous les ans, a pareille époque, nos écoles
pratiques de commerce et d'indnstrie ont
coutume de présenter au public un certain
norabre d'cbjets préparé3 et exécuiés par
leurs élèves
Cette année, en raison de l'affectation de
notre école de garens an service dn minis¬
tère de la guerre, cette tradition de impo¬
sition n'a pn être maintenoe qn'4 Fécole des
jeunes fiüfs rne dn Lycée 430.
Le peu de place dent nous disposons ne
nous permet pas de noter en détail les ré-
sultats obtenns an cours de cette anrée
scolaire ; il appartiendra a ceux qui visite-
ront 1exposiiióh anjonrd'hhi et domain
dapprécicr i'hdbüeté des élèves et la haute
valear des enseignements qui leur sont
tournis.
Ce que nons vonlons retenir c'est l'impor-
tanca de i'effort accompli sous i'avisée di¬
rection de MiUKmschbaum.
Plus que jamais l'enseignement a été
or ien té cette année vers les études pratiques
et les realisations utilitaires.
Dans la section de coutnre, sons la direc¬
tion de Mile Verdière, chef des travaux,
qu assistent idme Leroeilie, Mme L^mar-
chand et Mme Martin, non senlement on a
répondu comme d'usage aux dem'andes de
ia clientèle extérieure, mais on a également
confrctionné des robes destinées 4 être attri-
buees comme recompenses aux lauréatesdes
cours. Par surcroit, les professeurs ont di-
ngé 1ouvroir — que la générosité de nos
coucitoyennes a permis de faire fonctionner
— organisé ponr assister les femmes pri-
vées de ressources. Certaines d'entre elies
y ont fait leur apprentissage de coutnre,
dont leur ménage benéficiera par ia suite.
Oa_a fait plus, les élèves ont confectionné
des vetements d'hommes et d'enfants qui
offer ts aux refugiés, ont trouvé Ie plus jndi-
cieux des empiois.
Sous Fhenrense direction de Mile Darand,
la section de modes a pris nne impuision
nouvelle, et pos jeunes concitoyennes sont
devenues fort h->bilej dans Fart de fabriqner
nne forme et de la parer avec goüt.
La section de lingerie occupe une place
importante dans Féducstion de nos jeunes
filles. Mile Hébert, Mme Chicot, Mile Macé,
Mme Varnière y prodiguent un enseigne-
ment avisé qui a permis de réaliser de pe-
tites merveilles de lingerie personnelle,
comme aussi dés objets savamment brodés,
propres a la garniture d'une table, d'une
toilette, d'une literie.
Notons en passant Ia confection de petits
monchoirs parés des drapeanx alliés ou por-
tant le millérime de cette année qui rempla-
ceront pour les lauréates les prix habitnels.
Visant cette année beaucoup plus 4 Futile
qu 4 1agréible, les éièves ont que'qne pen
déiaissé la broderie d'ameublement, mais
i emploi de leur temps n'en a pas moins été
profitable, rt eet hiver bon nombre de sol¬
dats bénéficieront ainsi de vêtements de
laine et de chaussettes que nos écoflères au¬
ront confectionnés 4 leur intention.
Complément indispensable du cours de
lingerie, la section de repassage que dirige
Mme Fabien groupe un grand nombre d'ap-
prerties devenues trés habiles et que se dis-
puteront cf-rtainement nos ateliers locaux.
Le conrs de dessin professé par Mile Per¬
ron et Mme Sinand fournira aux visiteurs
une intéressante et pittoresque rénnion
d oeuvres variées ponr Fexécution desquelfes
'es élèves ont rivalisé d'habileté, d'ingénio-
sité dans la composhion de costumes variés
ou de motifs propres a I'ornemention.
Comme d'usage, le cours de cuirs d'art,
par Mme Denis-Bridant, a tronvé

d habiles praiiciennes qni présentent tont un
ohoix de coussms, de sacs, de portefeuilles,
de couvertures de livres, oü Fheureuse com¬
position des motifs s'allie 4 une exécution
des plus délicates.
La section commercials, en raison de Ia
guerre qui va im poser aux femmes une plas
active contribution 4 la gestion des établis-
sfSen's publics, des maisons de commerce
et des services administratifs de nos nsinr-s,
présente nn intésêt particnlier. Elle expose,
sous la forme de cahiers, les resultats des
cours de Mme Lefebvre, Mtle Ronre, Mile Bi-
rochon, Mtle Maron, Mtle Gaborit, chargées
denseigner la comptsbilite, la géographie,
I histoire, les inath jmatiques, la stenogra¬
phic, la dactylographie.
La section industrialle, sous Factive im¬
pulsion da Mfle Duban, plus spécislement
cnargée des conrs de sciences et d'hygiène ;
fie Mile Mayer et Mme Peschard, a égale¬
ment pnissamraent contribué 4 maintenir
la renommée dont jouit notre éco'° n—•' p
de commerce el d'indogtrm v > . e
•iffluent chaqüe année no conci¬
toyennes desireuses depart ,o nne édcca-
tion et nne instruction beureusement com-
mencées dans nos écoles primaires.

Aeeideat da Traiail
En travailiarrt 4 manier des füts dans lek
»niro^S1?S m ' Gar'os Corchon, entreposi-
HlIu^uJUe- ' ua employé, HenriHéncher, agé de 26 ans, a en hier après-
midi Ia main droits gravement blessée. Le
ponce, qui s était trouvé pris entre deux re-
bor .s de futailles, fut en partie sectionné.
Hi richer se rendit en toute hate 4 la Phar-
macie Principale, place de FHótabde-Ville.
Un premier pansement lui fot fait, II se ren-
dit ensuite 4 I Hospice Général oü ces soins
furent complétés.

W.MOTET BMTISTULr.ÜIiMimlï.r.l -TUriS

Vel a l'Etalage
Procés-verbal a été dressé 4 la femme
li..., habitant rne d'Etretat, qni fat sur—
prise volant 4 Fétalage intérieur d'un grandl
magasin de notre ville. Elle avait dérobé un
réveille matm, un vêtement imperméable el
nn pantalon. 1

OSSÈQUES DE SOLDAT
Lesobsèqnes dn soldat Adolphe Ferran»
du 10e e'cadron dn train des équipages do-
mi(iiié 4 Saint Lód'Ourville (Manche), au¬
ront hen le lundi 26 jniflet, 4 10 heures 1/2
Flaubert-' 55 4H°SpiCe Général' rH0 Gnsiav0'

THEATRESCONCERTS
Grand-Théêtre

Concert Marguerite Carré
Le Concert de mardi prochain au profit da
I GEuvre du Train sanitaire et son ravitaille-
mfer^' sannonce anssi briilant que le pre-
Noas en avons dit Fin tér êt d'art. Ajoutons
que le oureau de location est ouvert pou^
cette exceptionnslle soirée.

Thê&tre-Cirque Omnia
Cinéma Omnia Pathé

Aujourd'hni dimanche, matinée 4 3 hen
res, avec un programme étendu ; soirée i
8 heures, avec les films patriotiques Le
Fu*il de beie et Eniants de France
Le programme est compléte par les derniè¬
res actuaiités du Pathé-Journal et les vues
prises snr le front.
Va I'affluence de monde 4 chaque repré-
senUtiori, il est prudent de retenir ses pla¬
ces 4 1avance, le bnreaa de location éiant
onvert de 10 henres 4 rr.idi et de 1 h. 1/2 4
5 heures. '
Demain lundi, de 5 h. 30 a 8 h. 30. der-
semainePr^SCn'al'°a programme de Ia

QommvLïiicatiöas^ivsrsss
Service des Eaax. — (Arrèt d'enu). —Pou»
prise, la conduite d'eau de la rue Chsrles-Laffitts
(entre la rue Geffroyet i'ancienne rue Nillus sera
fermee lundi, a 8 heures du matin, et pendant
qtidqnes heures.
— ♦

§ulletin des §ociétés
La Fraiernelle Laïque, — L'assemblée gé-
nerate semestrietle de Ia F. L. a lieu aujourd'hui
24 juillet, a 2 h. 1/2, a l'Hótel de Ville, salie des
Conférences.
MM.les sociétaires, les instituteurs et Mmesles
ïnstilutrices sont cordislement invités a v as-
sister. 1

tribunaux
GomdTsslstsdelaSeine-lnférieure

A. P.

üamuee. Le fait üe son relüs d'impiorer la [ sèróaUradSts dVyanUes'tribunan*?80''

Uu de nos coocitoyeus qui s'est trouvé
déja en situation de renseigner des families
havraises sur les prisonniers des camps de
Zossen, noas fournit les détails suivants :
« Depuis prés d'nn mois, plusisurs déta-
Chemrnts de prisonniers. d'environ 50 hom¬
mes chacnu, ont quitté Zossen et ont été
répartis dans diverse? localités de la ban-
lieue de Berlin (Doberi z en particulier). Ces
prisonniers sont maintenant chez Ds habi¬
tants, qu'ils aident selon leurs capacités dans
les travaux des champs, dans leur industrie.
L'un d'eux. par exempt, est chez un bou-
cher-charcutier. II y prend ses repas. Le
soir, avec ses camarades, i! couclie dans un
hotel, sons la surveillance de sentinelles. II
senible que cette sitnation soit bien meil-
leure qua I'ancienne.
» An cas oü les families apprendraieot le
heu exact oü logent maintenant ces prison¬
niers, il importe qn'elies sachent qu'il leur
est absolument int-rdit de correspondre direcle¬
ment avec eux, d cette adresse privée. Lettres et
paquets doivent toujours passer par Zossen.
Je suis averti que ces ch tngements d? rési-
dence provoqueront probab ement un retard
sérieux dans la transmission, — dans les
deux sens —de la correspondance »,

Bom* de la Ville de Paria 5.85
e* a AO — Bona rt Obligations de
la Brfrnae Nationale

Les Souseiipiions sont repue., sans trais,
anx guichets du Crédit du Nord, succursale
da Havre, 77, boulevard de Strasbourg.

Muséum d'Hintoire Naturelle
Le Muséum vient de rscevoir des Hippo-
campes pêehés dans la rade du Havre. Ces
curieiix chevanx marins nagent dans les
aqnarinms.
Comme les kangaroos, les hippocampes
sont munis d'nne poche qui sert de nid 4
leur progéniture, avec cette diftérenee tou-
teieis que cette poche ne se trouve que sur
le male.
Conference-promenade aujourd'hui, 4 dix
heures da matin.

fOUB NOS
Tampon " Elrctra
cadavériques. Dépot : Pharrascie Principal» et

SOLDATS
contre les odeurs

Chntr» a I'Enu
Trompé par l'obseurité, un marin pêcheur,
Jean Omnès. demeurant rue du Génr-ral-
FaHherbe, 55, est tombé dans Favaot-port,
en face la rue Saint-J cques, vend.' edi soir,
vers onze heures. Nageant comme nn pois-
son, Omnès termini son bain nocturne en
traversant Favam-port pour aller accoster 4
Fescalier dn quai de 111e. II regagna ensnite
son domicile.

Hier matin, vers onze henres, le jeune An¬
dre Bossy, agé dy cinq ans, demonrant rne
des Drapiers, 32, jouait sur le quai, prés dn
pont Notre-Dame, lorsqu'il est tombé a
Feau accidentellement dans le bassin du
Roy.
Dwant la position périllense de

Pharmacie des Hailes Ceatrales. Prix 0 fr. 50.

, l'enfant,
Georges Seguin, agé de 19 ans, demeurant
rne dn Grand-Croissant, 30, se jeta 4 Feau
et réussit a atteindre le jeune imprudent.
Un préposé des douanes, M. Raubiet, leur
tendit une gaffe pour les aider 4 remonteis
snr Ie quai.
r Le jeoae Bossy refot des soins aa bar
; Adrien, et, son état étant t-ns gravité, il
i regagna son domicile.

Audiencedu 24 juillet 1915
Présidence de M. Ie conseiller Robillard
JLe Crime rl'une Brute

C'est l'aft'aire ia plus importante de Ia
session.
Maxime Capron, agé de 33 ans, journalier
4 Haussez, petite commune de Farrondisse-
ment de Nenfcbatel, vit en concubinage de-
puis dix ans avec la nommée Joséphine Mé>
dien. Elle est agée de 62 ans.
Lg 12 mars de cette année, Capron travail-
lait 4 Saumond-la-Poterie. II émondait nne
haie en face l'habitation de M. Legnay. II sa-
vait qaecelui-ci avait, ^ninze jours aupara-
vant, encaissé Ie produit de plusienrs venteg
de bestiaux.
Ayant vu M. Legnay quitter son domicile
vers une henre et demie, le jonrnalier vint,
quelques instants pins tard, demander nn
verre de cidre 4 la vieille servante de la
maison, Mme Adèle Bonnaire, venve Plé. II
devait y revenir un quart d'heure après
pour frapper de trois coups de serpe la mal-
heurense femme qui, attemte 4 la tête, s'af-
faissa sans pousser un cri,
Son crime accompli, Capron fractora l'ar-
moire Pt déroba dans ce meoble la somme
de 950 francs, deux repas d'ohligations de la
Défense Nationale, Fan de 500 francs. Fantre
de 100 francs, ainsi qn'nn bon dn Trésor do
500 francs, pnis il retonrna 4 son travail, oa-
bliant sa serpe ensangtantée dans le corridor
de Fimmeuble.
M. Leguay déconvrit le crime 4 son re-
tour. Ii chargca Fun de ses domestiqnea
d'allerchercher dn seconrs chez nn voisina
En chemin, ce domestique rencontra Ca¬
pron, anqnel il fit part de Fassassinat de la
venve P é. Le criminel ne sonrcilla pas et re-
vint 4 la ferme en compagnie de voisins. II
aida Ini-même a relever la victime et 4 la
placer snr nn lit.
Cependant l'enqnête commenpa. On dé¬
convrit la serpe. On sat que Capron avait
travaillé dans le voisinage. I! fut habilement
qnestionnéet il avonason crime 4 M. Gavret,
maire de Sanmond-Ia Polerie.
Lalille Médieu fat ponrsuivie pour avoir
recéle l'a- gent.
A I'audience, au cours de l'interrogatoire,
Capron ne manifeste aucnne émotion. II ne
ch rche pas 4 nier. II reconnait tous le9
fails. II avoue et il accuse même sa concu¬
bine d'avoir recélé i'argent qu'il déroba.
La Til'e Médieu, sa maitresse, qui a 29 ang
de plus que lui, nie de la fapon la plus for-
melle sa complicité dans l'affaire.
C?pron a eté condamné 4 la peine des tra¬
vaux forcés 4 perpémité.
La fille Médieu a été acqaittée.
Défenseurs : pour Capron, MeMacqneron;
ponr la fille Médieu, Mede Beaurepaire.

Incendiafre
Au débat de I'audience, l'affaire suivante a
été jngée :
Le 10 mars dernier, 4 Petit-Synthe, com¬
mune du département dn Nord, une dame
Provost aperput de la fumée sortant de l'ap-
parteraent occnoé par le noranaé Benjamin
Caelen, agé de 55 ans, journalier.
Ce dernier se tenait 4 Ia feoêtre. II criait :
« Tout brüie, et je reste dedans I mais il y

GHOIX
DE fólONTRE-BRACELET
100MODÈLESde12a1,9QQfr.
CHEZGaLiBERT,16, Place da
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en aura no (It s deux qui ne sortira pas vi-
rant de la inaison ! »
II enlendait sans donte parler de son pro-
priétaire, M. Lemoine, avec leqnel il était fi¬
che et qui habdait Ia même maison.
Les voisies enf'oncèreot la porte et parvin-
rent è éteindre l'incendie. Ton3 les menbles
avaient et- reunis au milieu de la piece. Us
sembltieot avoir été arrosés avec dn ptMrole.
Ces meubies lurent en partie bralés.
Caeleri a fait des avenx complets. C'est nn
alccoiique invétéré. II est condamné i cinq
années de réclosion.
Défenseur, Me Macqneron. Le siège dn mi¬
nistère public etait occupé par M« Bozenét,
avocat genéral. II prononca de trés élo¬
quents et de trés sévères réciuisitoires, no
tamment dans la première affaire, oil il ré-
cluma, centre Capron, l'application de la
peine capitale.
Cetie audience termiaait la session des as¬
sises.

CöBseildeGierrepsraaaest
ie la 3' région de corps d'arinée, séant

a Rouen
Audience du S3 Juillet

Présidenee de M. le Colonel Estrabon, dn
116e régiment d'infanterie.

Le matelot de 3« classe Georges-IIenri-Fé-
óx Blohm, de l'artilierie du front de mer au
Havre, incuipé de désrrtion è l'intérieur en
temps de guerre, a été reconnn coupable et
condamné è la peine de deux ans de tra van x
publics.
Le soldat lerritoria! Lonis-Joseph Daz, de
la classe 1893, dn recrntement dn Havre, i«-
cnipé d'insou mission en temps de goerre, a
été reconnu coupable et condamné a la pei¬
ne de trois ans de prison.
Défensenr : M« Dedessuslamare, avocat è
Rouen.
Commissaire dn gouvernement : M.le lieu¬
tenant de ia Brousse.

SHROÜQUBfiMlQIILË
Harfleur

Allocations militalres. — II est rappelé aux mili-
taires mobilises dans les usines ou ateliers, ainsi
qu'a ceux renlrés provisoiremant dans leurs foyers
qu'ils doivent, dans les huit jours de la rentrée,
rapporier au secretariat de la naairie leur cerliti-
eot d'allocaiion, faute de quoi ils s'exposcraient a
lies poursuites judiciaires,

Montiviiliers
Prisonnier de guerre. —M. Charles Delatinay, do¬
micilie a Montiviiliers, rue Csrdot, 17, a fait con-
naitre par lettre en date du 6 juillet, qu'il est pri¬
sonnier de guerre au camp de Darmstadt.

Saint-Romain-de-Colbosc
Plainle. — Mme Blond, demeura t a Bolbec, a
porté plsiate a la gendarmerie de Saiat-Romain,
au nom de son mari, vétérinaire mobiüsé, contre
des gamins qui se sont introduits dans ua terrain
lui appar enant, silué rue de la Poste, dans lequel
se trouvent divers instruments vélérinaires et ont
commis des dé-ats.

Bolbec
Certified' d' études prima ires complémentaires . —
Samedi 17 juillet ont eut lieu a Bolbec, les exa¬
mens du C. E. P. G. pour ia circonscription de
Bolbec. Sur il élèves présentés, 8 ont été admis,
cc sonl :
Ecnie Victor-Hugo, dirigée par M. Dry : 8 admis
MM. André <>ée, Léon Genest, André Grandval,
René Lecomte, Adri n Mshleu.
Ecote Jules Ferry, dirigée par Mile Delabarre :
3 admiscs. Miles ïhérèse Caiilot, Maurice Fagot,
Luciecne Laurent. '

STATCIVILDUHAVRE
NAISSANCES

Vu 24 juillet. — Heuriette FOUGEIROL, rue de
-ia Cité-Havraise, 3 ; Yvonne LE GALLIG, rue de la
3ité Havraise, 60 ; Lucie SAVÉEN, rue Gustsve-
Srindeau, 89 ; Germaine MARCQ, caserne des
Douanes.

IKllllSP
Le plus Grand Choix

TISSANDIER
S, Bd de Strasbourg (tél.93)
VOITURES dep. 47 fr.
Bicyclettes "Touriste"\Cftt
entièrement équtpées d «vu I.

PROMESSES DE MARIAGES
COLÉ (Louis-Léont, chaudronnier, rue deNeus-
trie, 21, et DÉTOURNAY (Albertine-Marguerite),
sans profession, rue de Zurich, 41.
JOL.Y (Louis-Marie), douanier, caserne des
Douanes, et LE BARON (Marie-Loaise), sans pro¬
fession, a Datngan.
TfllBAUDEAU (Charles-Josephi, plombier, rue
Massieu-de-Clerval, 20, et GDESN1ER (Ernestine-
Aiphonsinei, mêmes rtie et numéro.
DAUGUET (Fernand-Emile), menuisier, rue
Massillon, 31, et CROGHEMORE (Madeleine-Aman¬
da:. journalière, rue Suflren, iS.
DUBOST France-Joseph), journalier, rue Félix-
Ssntntlfer, 32, et LEVASSEUR (Louise-Augustine),
coutunère, mêmes rue et numéro.
VANBRABANT (Edmond-Corneil), journalier,
rue du Général-Hoche, 3, et HORN (Catherine),
méfingère, au Havre.
BOUDIN iRené-Constanti, journalier, rue de
1'EgliS", 77, et MALANDA1N (Henriette-Eugénie),
journalière. mêmes iue et numéro.
BEAL'RA iMarcel-Gustave), charretier, quai Vi-
decoq 35, et GHAMPIN (Jeanne Aibertine), journa¬
lière. mêmes rue et numéro.
HAMEL U'aul-Louis). menuisier, rue d'Austerlitz,
6, et HEBANVAL (Julia), ménagére, mêmes rue el
numéro.
DAGORN (Louis-Marie), électricien, quai de
Saöne, 47, et THAS (Joséphine), ménagére, a Gra-
Ville-Sainte-Honorine.
DACHER (Charles-Jutes), riveur, rue Francois-
Mrzeline, 14, et FREYNE (Maria-Julia), journalière,
mêmes rue et numéro.
REN AUi,T (t.éon), terrassier, a Ussy, et MARTEL
{Maris Anaïs), journalière, rue Jean-Jacques-Rous-
seau. 72.
I.ERAL LY (René- Louis), journalière, quai Vi-
decoq, 15, et CONNEN (Alice- Juliette), journalière,
fue Bazan, 27.
TE«ET iJean-AIuxandre), chaudronnier, rue
Roubeau, 2, et HÉRY (Marie-Joséphine, ména¬
gé: e mêmes rue et numéro.
BÈRNABD iLucien-Anatole*, tourneur sur mé-
laux, a Paris, et 301VIN (Marthe-Hélène), coutu-
rière, rue J.-J. -Rousseau, 76.

A rimpria»ri« da Journal LE HAVRE ! '%
4(1' Sb, HUB FORTXHBLLB

Billets de Natssance

DECE8
Vu 24 juillet. — Léon GRANGER, 2 ans, rue
Bazaa, 10 ; Louis LE GAZiON, 40 ans, journalier,
rue du Grand-Croissant, 64 ; Emile PIGNÉ, 43 ans,
journalier, rue Franklin, 32 , 11-nri BELLENGER,
9 mois, rue du Petit-Croissanl, 23 ; Marie LE
DHÉZEN, veuve BANN1É, 57 ans, sans profession,
rue Augustin-Normand, 21.

Spécialité de Deulx
A L'ORPHELINE, 13 15, rue Thiers
Deuil complet en II heures

Sur demaude, uno personue initiée au deuil porte 4
choisir a domicile

TELEPHONE 93

I NSTITUTMËOICAL
7, RUE THIERS, de 2 a 4 heures.

Troables de la circulation : Arlério-sclé-
rose, Varices, Hémorroïties. Fissure anale. —
Vices de la nutrition ; Rliumr.tisme, goutte
diabèle, obésitó ; anémie, Chlorosè ; Cotiques né
phrétiques et bépatiques ; Rachitisme ; Régimes

8.28

tmpriïxerie da Journal &.$} MA WMM' $
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LETTRES oeDÉGÉS %
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Mort an Champd'Honnsnr
At" Veuos Fernand CHANDELIER, son épouse;
IP"' Rnymonde CHANDELtR. sa tilie ;
ld. et tut™ Adolphs CHANDELIER, ses père et
mére ;
M. ftsrcel CHANDELIER. son frère, actuelle-
ment au front, et Mu-' Marcel CHANDELIER, sa
belle- sceur ;
M. Robert CHANDELIER, son neveu;
St. et M" Jules DELABROISE, ses beaux-
parents ;
M. et M"' Stephenn FOSSEY, ses srands-parects;
M" VeuosDUPRÉ,nésCHANDELIER;
M et Mm' Alpfonse CHANDELIER;
M. et IH">P0SLI0TTI:
M. et AI" LEMARCHAHD;
M. et M°" Joseph FOSSEY:
M. et Ma° Emils BlilS JOtlTIER, ses oncles et
tantes ;
Les Families CHANDELIER, FOSSEY, MARIE,
MICHEL, SAUTREUIL, Parents et Amis,
Ont la douleur de vous faire part de la
perte crueiie qu'ils viennen! d'éprouver ea la
personae de

MonsieurFernand-AiphsnseCHANDELIER
Déhitant,

Soldat au ...• régiment d' artillerie.
tué a l'ennemi !e 2 juin 1915, a Neuville-Saisst-
Vaast, dans sa 32" année,
Et vous priest de birn vouloir assister au
service religieux qui sera céltbré en sa
mémoire, Ie mardi 27 juillet, a neuf heures
du matin, en l'égtise Saintc-Marie.

FritiBintp3ï?ieres?sisuaAss!
6, rue du Général-Faidhsrbe.

Les Personnes qui. parerreur ou omis¬
sion n'auraient pas requ de lettres de
faire-part, aont priées de considérer ie
présent avis comme en tenant lieu.

CoffliiédsDefensedesIntérétsgénérauxdu
2eCantonduHavre

MM. les Membres du Comité sont inforïaés
de Ia mort au Chat«p d'Hoaneur de ieur re-
gretté collègue

MonsieurFsrnanri-AlphoflssCHANDELIER
DéHtant

6, Rue du Général-Faidberba
Soldat au Régiment i' Artillerie

tué a l'ennemi Ie 2 Juin, a Neuviile-Ssint-
Vaast.
Le Comité adresse ses plus sincères condo¬
léances a la familie du défuut.
Ua service religieux sera célébré le Mardi
27 Juillet, a neuf heures du matin, en I'EgUse
Sainte-Marie.

Le président : Arsène LECOKTE.

(2ISS)

SoGiétédeSecaursimitueis1'üNION
Les membres de la Société sont inforaiés du
décès do

MonsieurFernanri-AiphonsaCHANDELIER
mort au Champ d'Hoaneur, le 2 Juin 1915, a
NeuviHe-Saint-Vaast, dans sa 32" année.
Service religieux le Mardi 27 Juillet, a neuf
heures du matin, en l'Egiise Samte-Marie.

Le président : e. wüvbesheim.

(2395)

Mortau Champd'Hoaneur
M"•B LAFOSSE. nés HAUSUEL. son épouse ;
Les Families LAFOSSE, HAUBUEL, BRAMMARE,
SOYER BÉZARD et les Amis.
Le Directeur et le Personnet de l'Usine tl Baz.
Ont la douleur de vous faire part de la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en Ia per-
sonne de

Monsieur Narcisse LAFOSSE
Soldat au . .. Régiment d'infanterie

tué au combat de Loos, le 11 mai 1915, a l'Sge
de 35 ans.

(2348zi

Mort au Champd'Hoaneur
Vous êtes prié de bien vouloir assister au
service religieux qui sera célébré en l'églite
d'Etainhus, ie mereredi 28 juillet 1915, a dix
heures du maiin, pour le repos de l'amo de

Joseph-Louis FONTAINE
Soldat au ..." d'infanterie

tué a l'egnemi Ie 24 msi, a Mareuil (Pas-de-
Gslais), dans sa 27« année.
De Is psrt de :

M et M'" Cyrille FONTAINE, ses père et mére ;
MM. Cyritle et Marcel FONTAINE M. Jules
AUGER, soldat.au 74" d'Infanlerie, actueHemeet
au front, et #»• Jules AUGER née FONTAINE, et
leur Pils, M. Théodera OELAHAIS. csnnrsl su
329' d'infanterie. mobilise, et Ma' Théedore
OELAHAIS, née FONTAINE. M"" Madeleine Alice
et Georgette FONTAINE, ses f ères. b-sux-fréres
et soeurs ; M et M— Bustnoe F'NTA'NE et leurs
Enfants, M. at Anthims FONTAINE et leurs
Enfants, M. et M"" Henri BELAHAYES et leurs
Enfants. M et M-' Rustique MILLET et leurs En¬
fants #»« otuee MILLET et ses Enfants, M. Emsrd
MILLET et ses Enfants. M. Henrt MILLET et ses
Enfants. ses oacles et tantes, cousins et cou-
sines ; M-' oeuee Bustaee FONTAINE et ses En¬
fants et Petits Enfants. #"• Deiphins FONTAINE,
s *s grahd'tsnies ; des Families /ON TAINE, MIL¬
LET, VASE LEBAS, DELAUNE,SAUTREUIL, BASILE
et des Amis.

FritsBiteiterleieeesBesenAit!
Vu les circonslances actuelles. il ne sera
pas envoyé ds lettres d'invitation, ie pré¬
sent avis en tenant lieu.

(ï3- 9z)

MOETPOURLAFRANCE
4f«« Veuoe Désirê LEFEBVRE, sa grand'mère ;
M. Alfred LEFEBVRE. son père ;
M Henri J LEFEBVRE, sous-lieutenant au
129'"' régiment d Infanterie, actuellement su
front, s n frère ;
Mn" Jeanne et Henriette LEFEBVRE, ses soeurs ;
Leur Familie et leurs Amis.
Ont l'honneur do vous faire part dela perte
crueiie qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sotine de

MonsieurJean-Robert-AlfredLEFEBVRE
Aspirant au ... Régiment d' Artillerie

décédé dans une ambulance du front, en Ar-
gonne, des suites de graves blessures, recues
au comnat du 30 juin, s l'dge de 22 ans, muni
des Sscremests de t'Eslisc.
Et vous prient de bien vouloir assister au
Service religieux qui sera célébré Ic lundi
16 juillet 1 15, a nouf heures du matin, en
l'Egiise Saint-Vincent-de Paul du Havre.
II ne sera pas envoyé de lettres de
faire-part

12 run de Toul. Le Havre.
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M. Georges HtSS ;
M11"Magdehlne, Helena et Cécile HESS ,
MM Baorgts et Jean HESS :
M"' Charles VES/NE-LARUE;
M. Gustaee HESS :
M et éi"' Maurice ds la GIRAUDIÈRE;
.«?" STREICHENBERG-HESS et ses enfants ;
M. Paul BUILLaRD et teute la familie,
Oat la douleur de vous faire part de la
perte eruelle qu'ils viennent d'éprt-uver en la
personne de

Mfdame Georges HESS
née Marie-Mathilde VESINE -LARUE

décédée le 23 juillet I9i5, d 4heures du matin,
a l'êge de 41 ans, munie des sacrements de
l'Egiise.
Et vous prient ds bleu vouloir assister a
ses convoi. service et inhumation, qui auroni
lieu le lundi 26 courant, a aeuf heures et demie
du matin, eu l'Egiise Saint- «ichel, sa paroisse.
On se réunira au domicile mortuaire, 49.
rue de Mexico.

PRIEZ P0U8 ELLE !
II ne sera pas envoyé de lettres d'in¬
vitation. le présent avis en tenant lieu
Priére de n'envoger ni ft urs ni CjU>onnes.
Des vaiturcs stationneront place Carnot, a
partir de 9 heures.

La familie PETIT, les parents et ies amis re-
mercient les persoaces qui ont bien vouiu
assister aux convoi, service et inhumation de

Madame Alexandre PETiT
née Marie VIGER

M»<Clémentine HANGARO; M. Pierre HANGARD.
soldat au 24« d'infanmfie, M<*•HANGAROet leur
Eufant : la Famil/e : MM. TOURNES. INFREY et
le Per-.o une I de la Veneris de Gracilis, et lis
Amis remercient les pecsonnes qui ont bien
vouiu assister au service religieux célébré a
!a mémoire de

MonsieurHeary-LouisHANGARD
Soldat au ..• Régiment d'infanterie

La Familie LEJEUNE, leurs Fits, Petits-Fils,
Heceux et Cousins et Ies Amis reroercient Ies
personnes qui ont bien vouiu assister aux
convoi, service et inhumation de

MonsieurAmand-OaésimeLEJEUNE

M" TREILLARO, nee PETIT, soa éponse;
MM. Mare TREILLARO. s-ddat au 1" régiment
ée Fusiliers Marins, et Charles TREILLARO, ses
fits ;
M. Louis TREILLARO. capitaine au long cours,
M. Ernest TREILLARO, commandant au '17"
régiment dTnfanterie, et Madame et leurs En¬
fants, s-rs frèr-'s ;
Les Families PETIT, VEROIER, MALOT et de
ses nombreux Amis.
Remerfcient Ies personnes qui ont bien vou¬
iu assister aux convoi et inhumation de
Monsieur Marc TRElLLARD

ContremoUre aux Forges el Qhantiers de la
Mèditerranée; Secrétaire general de la Societé
LA FLOTTK ; Serpent au 24' territorial.

@©S»ra&TS I
Pour éteindre wests'® Smii, prenez le

FRUIDOR
COMPRIMÉ RAFRAICHISSANT

Se Swce ou se Bait dissous dans l'eau.
i VenfsParlout. L'Etuidi 30doseson60 verres,f*°1'25
| BEBIEN, 105, Rue de Rennes, Paris.
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Vous êtes prié de bien vouloir assister aux
convoi, service et inhumation de

MadameHéloïse-ConstanceSAVARY
Veuve de Monsieur Firmin-Saaveur QliESNEL
décédée lo 22 juillet 1915, dsns sa 82" année,
munie des Sacrements de l'Egiise,
Qui auront lieu le lundi 26 courant, a huit
heures et demie du matin,
On se réunira en la chapelle de I'Hospice
General, 55 bis, rue Gustave-Flauberl.
De la nart de :

M»• oeuee SAVARY, sa belle-soetir ;
M. et M"' LETURD, née SAVARY, et tsurs
Enfants,
lb. et Al«" REi AC. nés SAVARY,
M. Arsène SAVARY,
M" eeuse LECBGEet ses Enfen/s,
M. et M'" Clauds SAVARYet leurs Enfants,
M, et M" Ernest SAVARYet leurs Enfants,
M. et M"> PAPILLON et leur Fills,
II et M" E. MESNIL et tear Fil/e,
M et M"' LEMEUNIER,
Mm' osuoe BiETTE et ses Enfants,
M. et M"' LFCOGE et leur Fills,
M-" oeuoe PRIX et son Fits,
M. Gustaee SAVARY,
Ses nevfox, nièces, pelits-neveux et pe-
tites -nièees ;

Des autres Membres de la Familie ei des Amis.

II ne sera pas envoyé de lettres d'invi¬
tation, le présent avis en tenant lieu.

24.25 (2s37l

SPECIALITÉPOUREMTS
X bis, ru« d'tHgouvfUe
Maison LE CHEVALLIER

A. ANDERSEN, SticcF
VairnsfreBARBOTTEUSERéclamea7fr.90
Grand Choix de LAYEÏTES
©t LIIVGEKIE «1© »A.7»ïiaS

a des Prix trés avantageux
VOIR NOS ÉTALAGES

R (2378z)

CompagnieÏTormanda
DB MAVIGATIOM A VAPSUR

antra
LE HAVRE,HOHFLEUB,TReUVILLEETCAE»

Juillet SfiKFtW*

Dimancbe . 25 7 45 18 - — 10 45 19 15

8 - — 11 30 _ _
Mardi 27 8 - — 12 15

Juillet st.av* ra e.T'vn.i.*

Dimaucbe. 25 7 45 '11 — 18 - 9 45 '14 19 15

7 45 *11 - 18 45 9 45 *14 - 20 -

7 45 *11 - "17 - 9 45 '14 - *18 30

Juillet aam

Dtaanche 25
Lundi 26
Mardi.... 27

6 45
7 30
8 151

7 -
8 (5
8 15
- - _ _

Pour TRÜÜVILUS, los heures prérédOes d'un astè-
rlsque ("), iadiqueut les départs pour ou de la Jetéa-
Promeaade.
£n cas de mauvais temps les départs peuvent être
supprhsttès. '

NOUVELLES MARITIMES
Lé st. fr. Asie, ven. dc Ia Cóte-d'Afrique, est
arr. a Bordeaux le 2t juillet.
L« st. fr. Martinique, ven. du Maroc, est arr. k
Bordeaux le 22 juidet
Lest.fr. Guatemala, ven. de Buenos-Ayres,
est arr. a Saint Nazaire le 23 juillet s 9 b.
Le st. fr. Honduras, ven. du Havre, est passé a
Perim le 21 juillet.
Le st. fr. Amiral-oiry, ven. du Havre, etc.,
est afr. a Port-Saïd le 21 juillet.
Le st. fr. f oi-snc, vea. du Havre, eat arr è
Pauillac le 21 juilltA

Slarégraphe du SS .luillet

PLEINE MER

RASSEMER
Lever du Solell. .
Cone dn Soleit. .
lev. d- la Lune. .
Cou dela Lilne..

7 h. K5 —
20 h. 18 —
3 h. 1 —
15 h 33 —
4h SI i
19 h 47 i
19 h 33 !
2 h 27 !

P.L.
DQ
N 1..
PQ

Ilauteur 7 » 20
» 7 » 45
» 1 » 70
» 1 » 68

25 ju ill lx 12 h 20
2 aoüt ix 2. h 36
10—4 23 h 01
13 — 4 2 h 26

JuAllet Naviree Estrés
23 st. an g. Parana, Hitlier
— St. ang. Newena, Perry
— si. ff. B.-F., Lepaumier
— st. fr. La-Vives. Abraham
24 st. ang. Coronilla, Soufer
— st. norw. Udsire, Brembo
— at. fr. Deux-Frères, Lepaumier..

— st. ang. Nr«rs»«m(0, Popplcweil
— st. fr. Gazelle, Marzin
— st. fr. Deauville, Huon

P*r le ('aaal de Taattrrille
23 st. fr. Ouesi Rouen
— cbal. Siam, Aniouin, Sane, Brennus, Fram,
Gladieteur, Macaur a, Tancarville, Ile-de-
France, Amiral-Courbet Rouen

pen. de
Plata

— Newcastle
Cherbourg
fisen

•South-Shields
Glasgow
Cardiff

et St-Vaast
..Southampton

. Caen
Honfleur

VENTESPUBLIQUES
COHilSSAIRES-PiHSFURSOUHAVRE
Vsnte de 62 Colis divers

Le Mercredi 28 juillet 1935. a 10 heures
du matin, en l'Hótt l des Ventos du Havre, 62 et
64, rue Victor-Hugo, il sera par commisssire pri-
seur, procédé a la venle publiqne aux eachéres
de : Ghaussures, mou'Sèline imprimée en pieces,
coupes de shirting, parfumerie (savons en boites,
poudre ds riz. brillantine, pommade), eaiix miné-
rales en bouteilles, Duits confits, papetrrie, livres
de messe, crnciOx. faïesce, bouteilles d'encre,
assieties en fer émaillé. vaisselle, verrerie, fla¬
cons pour phartnacie. objets en cuivre Touge et
bror ze, induits pour machines électriques, fixatifs
et vernis, huile en bidons, rsccords de tnysux en
fer, plaques photographiques pour rayons X, etc.,
etc.

Argent comptant
Requête de Ia Compagnie Générale Transallan-
tique.

25.27

VENTE PUBLIQUE DE MIEL '
Le Jendi '29 Jsillet. a 3 heures, aux Docks-
Entrepots, 16" section, mm. *i.bei«t mxrtin & c",
séquestre». feront vendre pnbliquement. suivant
jugement du Tribunal de Commerce du H vrn du
9 juin 1915, par Ie ministère de a. tukbot,
courtier :
42 Füis MIEL Haïti. Environ 10 600 kilos.
Ecbantillons visibles chez le Courtier.
23 18189) 23.25.27. (2300)

AVISDIVERS
Les peiites annonces A LSS fïï YKKN
maximum six lignes sont tartfêes 2 fr. GO
chaaue

Cession de Fonds
X" AVIS

Par acle sous seisgs privés, Mn« bkigmot.
s'est rendue acquéreur du Fonds de Commerce de
Confiserie exploité par Mm"dufay, rue de Monti-
villiers, 18.
Prise de possession le i" aoüt 1915. Election de
domicile au fonds vendu. 26.3 (2387z)

S3. MÉUY LEFEBVRE, demeunint 10, rue
Le-Demaadé (Sanvic), prévient le public qu'il re
psiera que les detles contrsctées par lui-même.

25.26 I237«z)

Trousseau d'une
vinglaine peliles clefs
de sftrelé plates perdu.
— R.vpporter contre re¬

compense A. MARTIGNIER, 36, rue de Paris,
2' étage. (2369z)

CLEFSPEWS
Ik zoek lit. Ï^AtMTBÉSlECiHT

Tratsaert

Alexander LAMBRECHT
S/S Trevier. Havre (13i6z>

AVIS
Les propriéiaires d'actions Bi-iaask ordi-
naires et privilégiées sont priés de se faire con-
naitre pour une communication les intéressant.
Ecrire a ETTEIB, bureau du journal.

(2383z)

EADÏOTHÉLÉSOHTHÉEAPIE
on entend a tongues distances

!TStt*f fo«s Ies Jours, Di manches et Fêtes de
JLPI1 C g heures du matin a midi et demi
et de 2 heures 4 8 heures 1 /2, la

FH4MACIEBIIEWC
66, I- li © d© Paris, GG

EST OTJVERTE

TOUTESSPÉCIALITÉS- ORDONNANCES
Eanx Minérales

(2376Z)

CHEMfSVS DE FER DE L'ÉTAT
Dépöt des Machines du Havre

AiH m?li i \Iir fles Ouvriecs ajusteurs,
Ull IfrililnlilJu agês de i8 ans revolus, sa-
laire de O fr. 65 s O fr. 75 suivant np!iiud<>s
On Oemanee égalemenl des Temporaires,
avé- (!<■18 ans revolus, pour être utilicés eomaie
Cbanffeurs, salairë 5 fr. 50 par jour, plus les
primes «'économie psr jour née de service comme
chauffeur
S'adresser : 12, Rue Roïeldlen.

Le Chef de Dépêt : PONCHE.
f2356)

bonne éerilure. ehif-
frant bien. deinandé
cliez Louis NOEL
PEANNE et C", 71-73,

rue Thiébaut. — Inutile de sc présenter sacs ré-
férences sérieuses. 24.25 (2333)

HMH
UVTERPRETE

CnmERCUTUvtenllBiliSiy 451 i sérieux pour la marine.
S'adresser au bureau journal. (240lz)CHOlz)

SociétédcCapitalisation
/^« I inTICDC S0Qt demandés pour
ULJUri I ICLriO Le Havre et l'srron-
dissemèat. — i'adresser, 7, rue du Chamo-de-
Foire, 1°' étage. (2373z)

03NT DETVE^IsTDE:

UNCHEFBOUCHER
GO r i-. la semalne

Prendre l'adresse au bureau du journal.
25jt.la (2362Z)

ONDEMANDEde suite

01 DEMOISELLE^
trés- sêrleuse, au courant de Ia
Confection Bonneterie-Chaussures.

Se prè-eater Au Meillenr Mure hé, 37, rue .
des Bains, Trouviile (Calvados) I2344z) |

O KT DEMANDE
UN GARgON
Sacbant servir a l'étal, cbez Mme GARTEN ET'
12, rue Saint-Jacques. (239 z

MaidonBRUNEI,43,rueThiers,HAVRE.
ONDEMANDE™ »•««!•«•Uil IIIJiHUIULl sérieux et capabIe| p,ulr

(165a)la venle au détail.

EMPieVlEXPISfilTiefflAIIIR
connsisssnt parfailement l'établissement d. s f,'C-
tures. pieces d'oclroi et de regis detnandé cbvz
Louis NOEL PEANNE etC!«, 71 et 73, rueTh ébsnt
Inutile de se présenter sans références sérieuses.

24 25 12334)

MHUEparmi les réfugiés duNord ou de la Relg'que,
un Chet < ~ï, i» -
tl©r et de Bons»

Oavrlers Charentlers. Bons apDOia-
leraenls. — S'adresser Maison A CHARPENTIER
7, rue Thiébaut, Le Havre. (23o4z

ON DEMANDE
U9OUYRIERSELLIERsu50URRELSER
Chez J. FOUQUES, sellier, 50, rue du Champ-
de-Foire. (23*8z

i»3»4isi, bien payé.
Voliaire.

PijF de suite

II' UnOuvrierMaréohai
et un Teaeur tl©
Chez VAUBOIN, 39. rue

(239-izj

DADEMANDEVil HlJiailillHLi et Fils, 17, rue du Aa-tion,
Le Havr '.
Al li"V lil Ut' KogjJu-i Occasion, remis
I ii.lirllfj a neuf. (Même adresse). |2365z!

OIM DEfYIAIVDE

UHMOULEURENCUIVRE
Prendre l'adresse au bureau du journal. (237 z)

II est demandé de auite

HiI un bonOuvrier
principalement pour répa-

ralions. chez Ed. GAZIER. boltier, 84, rue Victor-
Hngo, Deauville-s/raer (Calvados). (29S2z,

HOfM'NIESERIEUX
Cennaissant I'Eatrcpót

EST DEMANDÉ
Ghez M. LORIOT, a Lillebonne. (2326)

Des

JOUEHALIEES
Hommes et Jsunes Gens

Prendre l'adresse au bureau du journal.
1-D. ( )

OIST DEMANDE
TJJST GARgON
De 14 ans et un de 16 a 18. — S'adresser Maison
BRISE, 310, rue de Normaadie. 2S.26 i2392zi

pour les courses

JEUNEHOMME
de 14 a 15 sas.

Bonnes references.— S'adresser chez M. RENOUF,
37, quai d'Orléans. (2347z|

mm OIARPÉOTfERÏÏTïZ
mande pl»e© de gardien de propriétó av-"c
pare. pouvant tenir comptanilité, le métrsge de
tons Iravaux, construction, l'exp;oiUtion des bois
ban e futaie et forestiers. — Ecrire a AUFFAY,
au bureau dn jonmal. 22.23 24.25 (22(8zi

BUREAU
J.'|| 1 \TFI A |Q 28 ans, non mobilis., bonnes eon-
I' IlilliySIiy naias. eomptab. et aBglais, dem.
Kmpioi. au b>-soin voyagerait. Accepieraitemploi
3 a 4 j. par semaine dans bureau ou chrz lui.
Ecrire WATEHLOT, bureau du jouroat (2353z)

ayant boaae instruc-
lion et notions d'an-
glais, demande une
Fine © Sérieuses

references.
Ecrire DUBOIS, 15, bureau du journal. 12351z)

B0NHECOUTILISEest Demandéecoanaissant par-
faitement.la vente au eomp'aat et par abonnement.
Salaire et commissions. Inutile de se présenter
s«ns être su courant de eetle vente. Se présenter
avec cerfificals au magasin des Laveuses "VELO"
rue Thiers, 93. i2358i

PRINCIPALCLERCBELGE
d'Avoué ©» d'Huissiei' (dipl&mé)

sollicite place.
S'adresser a M. THI0UT, 124, boulevard de
Strasbourg. (2385)

SpéeiKlité pour Enfants
I bis, rue d'Ingouville

inec
0V lil'U 1 TiVP des Petites Mains sa¬
il llILwil.Vllfi chant tiès bien coudre. —

(2375z)Tr»vail assure a l'anaée.

8
JEUNES FILLES

de 43 a 45 ans, payées de suite, sout decia
tfées p0«p appn>ndre !e triage des cafés, ainet
que des Ouvrière# m courant de ce travail»
S adresser rue Aafray, 44. (2368z)

Demoiselle ou Dame
Irès boi*ne

Steno-Dactylo
Ecrire a ANDRF, 50, bureau du journal. (2'(84)
OüDEMANDE
TrësBonneLaveusedemar.de desJonrnérs

de Lavage
dsns mai-ons bourgeoises ou autres maisons.
Mere de familie.
Prendre l'adresse au bureau du journal.
- ' 23.25 (3852)

L E g O N s
données par ancira Rcpéil eur d©
l'Université, pour élèves en retard ou
préparant examens. (Bravets. Baccalauréat
etc.).— Adresse bureau du journal. (2377z)

CHANT.PllliSl^qons données par MileJa«e PAG ANT, titulaire
de cinq !"■ P/ix du Conser¬
vatoire de Litle, Diplöme

d honneur de pianistes viriuosrs Musica de Paris.
S'adresser rue Jules-Ancel, 17, au foad du iardin.

(234Iz.)

chercbe Cham-
bre et Pension

dans Pension do Familie ou Fa-
mille honorable. Cenlrc de la

ville. Prix modérés.
Ecrire DUVAL, (3, bureau du journal. (2350z)

IPlfïtfdaC&RifRI'GB

PNII1Kpour Ia Tablesont demandés dans
une maison bour-
geoise

Prendre l'adresse au bureau du journal, (2402z)

BRILLANTSD'OCCASION
I P lanl I,fl vendant que des pieces de !•" choix
«"--ui et de grand luxe. tüaes ©« «>?- vert,
modernes. maille de soie. a X fi* le erramute.
Riches Bagues Brillants de 50 fr U 3,500 fr.
Le Sen! ne vendant pas de Bijomenede Bazar,
aucua doublé, ni argcaterie ni litre fixe.
Ri:>n que des Bijoux Or. Platina, BriHants, maig
véi-itabienaent d occasion.
Pas de Magasin. — Concurrence im ossible
ïb¥^lï 9',p»e«eP»Pta,
hl© Ajr BUreau ouvert de 3 a6h.

(2397Z)

SIUil pour plusieurs mois en¬viron 3 flhuaibres
a Lonelier et un

bien aérés et
bien situés, centre de la ville si possible.— Eerire
bureau du journal, WOAKMIN. (2346)

(INBEMANDEALODKR
pa<sagère, an petit Magasin. On reprendrait
suite de bail. Ecrire NOEL, 7. rue Feydeau. Paris.

D—l«at (3831)

MAG-ASÏK'
A«T Ili'AS i VUL1 ® Louer. pour St Michci
1111 IlLlliAilUL VI -!VCï A8IX, avrC éCU-
rie, si possible. — Faire offre a GUÉRY, bureau
du journal. (239*z)

E a louer, unejF©x-m© d'environ 30
hectares en mauvais ét&S
de culture pour la trans¬

former en herbage ou herbage de mêmo contenan-
ce.— Prendre l'adresse au bureau du journal.

(2312z)

a louer d'urgence, dsns
quartier place Marais,
Remise a voitures de
70 a 150 metres carrés en¬

viron. Adresser propositions au bureau du jour¬
nal, a MARETTE, 14. 23.26 (2393)

01OEHOE
Etude de M' Georges DUPARZ, nolaire d Saint-

Remain de-Colbosc.
A loner, raenblé ou non meublé

DUTIHU D k WÏT ï AM 8 Graimbouville, présrtiili rAlJLLUin l'église,Tpieces,jsr-
din, cour, écurie, remise. Gare d'Etainhus a
2 kil. 500.
S'adresser a M'DUPARG, nolaire. 18.25 (2071)

MAGASINA LOUER
Situé rue du Grand-Croissant, 54

S'adresser, 61, route Nationale, a Gravitle.
(2390Z)

1 A TTTin Quartierfle i'Hoteiae viiie,
1 I-Hl KK plusieursPiècssmeublées
il lit/ U U 18, dans coquet pavilion, avee
jardin devant,— S'adresser bureau du journal.

23.25(2298z)

a Sainle-Adresse. dans pavilion
particulier meublé, Cbambre,
grand cabinet de toilette, sal¬
ie a inanger, cuisine. Eau,

gaz, êlectricilé, jardin. A proximité des tramways
Prendre l'adresse au b"r su du journal, (23Sëzj

ï LOU
I
ways. Aujourd'bui
journée. S'adresser K

< -%.3V sur Ie bord
ar, piaeée au h*ut dtt
•d Maritime, en des-
kiosque des tram-
:he, visible toule la
ruo de Paris, au msgasia.

(236 iZ)

8lens a Yenare
Etude de M' DUBOSC, notaire a

Montiviiliers

« VENOREDEGRÉA GRÉ
ÏÏ*TI? ftTiMT située a Heu-
UitX'j f JunlUD queville, oc-
cupée par M Hesnard. S'adrpsser
a M" DUBOSG. 25j la (2324)

Etude V' Paul ROUSSEL, avoué
au Havre, 129, boulevard de
Strasbourg.

Vente LECLERQ

ABJUDICATIONWSb
Juillet 1915, a i beurei préci
ses du soir, en l'audience des
criées du Tribunal civil du Havre,
au Palais de Justice, boulevard
de Strasbourg, des immeubles
ci-après désignés :

Ville de Graville Sainle-Hono-
rine, route Nationale, n» 49

PREMIER LOT
Un Pavilion construit en bri-
ques. Jardin devant. abri pour
auto, kiosque. Cour derrière,
avec dépendances. Eni et gaz.
Mise a prix : 5,000 fr.

DEUXIÈME LOT

5 Pelites Maisons oonstrni-
tes en briques. Cour commune
devant avcc dépendances.
Mise a prix : 5 000 fr.

S'adresser pour tousrenseigne-
ments :
1» A M®Paul ROUS5EL, avoué
au Havre, i29, boulevard de
Strasbourg ; 2» M' RENAULT,
avoué, méme ville, boulevard de
Strasbourg, n®131 ; S®M®HART-
MANN, nolaire au Havre, 7, place
Carnet.
Et pour visiter, les mardis et
vendredis, de! i S heures, sur
les li*-ux
N.-B — Les enchères ne seront
re$ue» que par ministère d'avoui.

10.25 il86i)

PLEIN CENTREde Ia VILLE et BEAUQUARTISR
Véritable Occasion

A VESHDRE3
de 4 étages, étant eb
ce moment a usag
de magasin , tres
pen «ie frais poor

être transforms en in ai son de rapport, nl qui pourrai'
doneer un revenu de 4 a 4 300 fr. 30.000 fr.

1S.OOO tr. COMPTANT
Pour tous renseignements, s'adresser a l'élude de
M. A. VILLEBROD régisseur dehiens, 2, place
des Halles-Centrales, 2 (l'r étage). LE HAVRE.

MlalsoD «t© CoMflaaee

ï

EtudedeM'E.MÉIRAL,anciennolaire
Ancien Greffier au Havre

5, rue EDOUARB-LARUE(premierEtage)

PAVILLONS&PROPRÏÉTÉSAVENDRE
AU HAVRE ET LES ENVIRONS

Grandes Occasions avec peu de compfant

.•GRANDCHOIXDEPAVILLONS
aa Havre, A tons prix.
2®A. Sainte-Adresse

GL1TILPAVILL9NNEUF'ITiÖSïaV
Station de tramway, bonne construction sur caves, 6 pièces.
grenier, cour pavée, buaoderie, w.-c., tout A l'égoüt, gaz
et elrctricüé.
Prix d'occasion : 16.000 fr. t/2 comptunt

TRÈSBEAUPAVILLOSNEUF",Si£W$
metres, lerrisse, vue superbe, station de tramway.

Prix : C5.000 fr

MAISONS de RAPPORT
S'adresser en i'Eiude, de 10 h. a it h. 1/2 et de 3 h A 5 b.
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CabinetE.ROüy
45, rue die Saint-Queiitiia.

(prés le Square Saint-Roeh et de la Caisse d'Epargn^

VENTE DE FONDS DECOMMERCE
qui maigré la hausse 'énorme qui s'est produite sur tous les lissus, seront oiferts & notre clieatèle, a des prix élonnanls de bon marché ;
de gros achats ayant élé fails en prevision de cette hausse. On trouvera k tous nos rayons l'assortiment le plus complet el les lormes
les plus nouvelles, taut en Costumes pour Homme et Enfant qu'en Vestons et E'antaloiif» dépareillés, drap, coutil, toile
kaki et Alpaga.

Nous donnons ci-après un apersu de quelques-ustes de nos séries :

Vesten Pïclianoir'tafons°'sBée'
Laissés ia 43 fr. 8 fr. et

Pantalon d tsbscientoile.
Laissés a 5 95. 4 95 et Vêfpmonis complets pour hommes et jeu-srener/ ƒ/£?// ld nes gvBS> forme veston droit

ou croise, drap fantaisio trés belle qnalit*. faqon
graad tailleur. ry-j

Le complet O / ™"

Cessionde Mercerie-Bonneterie-Lingerie(29avis)
Par arte s. s. p., M RfiMOl'SSlV a cédé a une personae y dónommée son Fonds ds commerce da
Marcarie-Bonniteria Lingerie qu'il «xploito au Havre, 87, rue Frédéric-BeHasger. Prise de pos=e«s:on
et payement suivant conventions stipulées audit acte. Election de domicile au Cabinet no )1Y
mandataire des parties. 'Pnnntmro en P8ilIe blanche paillssson,isiiiiuiici o paiiie suisse et canton. RubaB

noir et couleur. i /. rr
Vpfemonte complets, forme veston droit,
vcic//!tsiiL& ïögèrernent arrondi, en drap
diagonale fantaisie.facon tres soi- r\ rr
gnée. Laissés a JLXj ""

anglais, tiges metis, claque
pareille, article élégant et

G 95
G »S

Brodequins
solide :
Du 38 au 46
Du 34 ru 37

Uaoinnt dépareillés, en drap fan taisie, pro-
v iuii-o veBSBt de fin de coupe, article
introuvable en saison. q qc

Laissés a 3 üO

PAFP-FlPPIT Meublés prés de la gar©
uil* u JULiDlI tous bais psyés psr les chain,
bres. affaires garanties 60 fr. par jour au café,
Traiterail gvec 6,300 fr. comptant.
P APP-T1PRTT rue du Général-
«üt H aJJjDil Faidherbe, faisant 65 fr. par
jour. A céder pour moitéprix de sa vaieur. iDécèS
du marit.

Gymnastique
Du 34 ou 37
Du 38 au 45,

Upfprnpnic complets, forme redingote ou
wc lciiicii ip jaqrielte droile en eorskrew ou
cheviotte noire pure iaine. / c

Laissés a """

blanc, toile a voile extra.
3 OS

Napo/itains tout cuir, avec ou sans10 95
fin; 'lier o élégants pour dames,OÜU/l&rb du 34 au 44

Rnitao a boutons, pour Dames.
SJUllGA nu 34 an irhpm!<sa<> blanches et couleur, en zéphir et

wiieinie> fro cretonne, belle qualité, dessins
nouveaux. r\ /. rr
Pour hommes, a 3 9D, 3 C5 et 2. 4ü

Pantalons c^uê^*6' 73dessiodans
a 15, 13, 10 et O "" Ga/oches extra montantes,Laissées a

GrandchoisdeFondsdeCommercede toutenatureLaliaisonrecoilenFaieiaent
lesBensdeYUm ÉCW«1I$lï

Lisle de Fonds et Renseignemenls gratuits
S'adresser au CAB1WET Rem', 45, rue de Saint-Quentin, au

^tvee des nouvelles

Exposition des Primes : 7, RUE D'INGÖUVILLE

Régisseurde Biens
2, p)ace dfs Halles-Centrales
LE HAVRE (1" étage) LE HAVRE
Vente.Achat et Gérnnce d' Immeubles, spécia¬
lité da Fonds de Cemmerce en taus genres,
Grand choix de Paeillens. /Unisons de rap
port, Terrains, Fermes, bciles Dccasiens
comme Chdteaux et Preprietés aux enolreas
du Haore. Nues-Propriètis.

Grand choix de

LAVEUSESetTOROEUSES" VELO" rueThiers,93,LeHavre

Toute femme qui souffre d'un trouble quelconque de la
Menstruation, Régies irrégnlières ou doulourenses, en avance
ou en retard, Pertes blanches, Maladies intérisures, Métrite,
Fibrome, Salpingite, Ovarite, Suite de couches, gr.érira
surement sans qu'il soit besoin de recourir a une operation,
rien qu'en faisant usage de Ia

[ASTHMESfl
§ Sanlagemeni immédi&t at Guériaon per It M

I LIQUEURS REBAUDl
Aneuninsuccssconnn.

B Efflcacitéprourée par milliersd'sttestations. ra
SS PBIRCIPALES PHARMACIES— Le FLACOK: 4 fr. U
Au Havre : Droguerie LEVASSEUR, rue Thiers

a San vie, Bléville. Ste Adrrsse au Havre
et a Graville Sta-Honorine.

Vente en vinger. —Usufruiis. —Assurances
de toutes sortes et assurance- sur la vin.

Nantissements sur Fonds de Commerce
Consultations gratuites et sur rendez vous
MAISON DE CONFIANCE

Etude ouverte tous les jours de 9 h. a midi
et Ie soir de 14 h. s 19 heures.

M A. VILLEBROD. reqoit personne'Iemirai
de 2 s 3 henrcs le soir.

uniquement composée de plantes inoffensives jouissant de
propriétés spéciales qui ont été étudiées et expérimentées
pendant de longues années.
La jeuvKWCJE de est faite expres-

sément pour guérir toutes les maladies de ia femme. Elles les
guérit bien paree qu'eile débarrasse l'intérieur de tous les
éléments nuisibles ; elle fait circa Ier le sang, décongestionne
les organes, en même temps qu'eile les cicatrise.
La J«r~T1rlE]1iCE de l'Afc5»é SOIRÏ j"™"*""™"
ne peut jamais être nuisible, et toute per-
sonne qui souffre d'une mauvaise circulation £&
dn sang, soit Varices, Phlébites, Hémor- f? |
roïdes, soit de l'Estomac ou des Nerfs, | Wfflr J
Chaleurs, Vapeurs, Etouffements, soit
malaises du
RETOUR d'AGE I Ftlgez iee Parts-ait |

doit employer la

avec Accessoires
S'adresser au bureau du journal. (ï351z)

.A. VENDRE
LimousinePanhard(25chsvaux)
En parfait état. Belle Carrosserie.
Prendre l'adresse au bureau du journal. (2379)

Etude de MöE.GERARDCREDIT A TOUS
Monfrss,Bracelets-Montres,Bijoux

Défenseur decant les Trlbunanx de Paix
et de Commerce

73, rue de Saint Quentin, 73 - LE HAVREL'EAU PARTOUT
li mm] . BeauFourneaii
Uil wLUlllP! 1 de Cuisine. Prendre
l'adresse au bureau du journal. (24034)

Elévaiion, éauisement. incendie. arrosage,
transvasement et refoulement de tous liquides,
pompes de circulalion a gros rendement. — Puits
profond, etc. . .
üarche h la main ou mécaniquement. — Installation
de groupes meto-pompss. — Deeis sur demands
Société Aa-' des Turbines et Appareils du Sau>sois
Atelier provisoire . 36, rne do Mexico

de lO a 500 frsacs
payable pir petiies men ualités

46, rue du Champ-de-Foire. 46

JOUVENCEbel-AbbéSOURY
Mise en Vente unique et exclusive de en toute confiance, car elle guérit tous les jours des milliers ds

désespérées.

Le flacon, 3 fr. SO dans toutes Pharmacies ; «4 fr. AO franco. Par
l ois flacons franco centre mandat AO fr. SO adressé Pharmacie Mag.
dumontier, a Rouen.

Notice contestant renseignemenls gratis

a 0-55 Ie paquet d'ane 1/2 livre.
8, rue Sulïren, le Havre, magasin ouvert de
2 a 7 heures du soir. U340zi

MÊHH ÉTVDE

de suite, Havre et les environs,
qusnlilés de Pavilions et Appar-

(Autrefois 19 et 7i. rue d'Etretat)
est transféré

liür Fkï?DIT Hotel, Restaurant et
lArfi-PliDl 1 Chambres Meublée», taai-
son tenue depuis 20 ans par le vendeur.
(RECOMMAtWÉ) Prix : 33 OOO fr.

MÊMK ÉTVDE

AMRP A b-ouer de suitó. des Pa*
.Ailhil villous et Appartcmeuts
Havre, Sainte-Adresse, Sanvle et U

(2380)

TRIUMPH BreTAÏT» A1KT Vente k Empnrter
liUUl AiJflmli 1 affaire 150 fr. par jour.
Dimanches et féles, 2M) fr. de recetle. II y a
licence, on pourrait tenir Café.

Prix : 6.000 fr.
nicublés,
campagne13, 'quai de SouthamrtonLivrableg Ie jour ntême

REPARATIONS en 3 HEURES
MaVD(1562) AvisfitouslesGommerpts

BAISSEDESCOMMIl'SIQHS
sur la

Ventede Fondsde Commerce
LÉO IV DUBOIS
(Domicile : Villa Morice, Harfteur)

Potage crème argenté, 30 c.
Hors - d'CEuvre : Salade de Tomatps. Creveltes,
Salade de Concombres. Salade de légumes. 30c.
Poisson : Turbot sauce hollandaise, 60 c.
Langouste et Homard mayonnaise, 1 f. 35
Entrees : Petit Tournedos Granti-Trianon, O 75

Noiselte de veau, O 75
Duchesse de Montmorency, O 75
Róti : Poulet cocotte Père Lathuile, 1 fr.
Légumes : Petits Pois a la Franf.aise, 40 c.
Haricots verts a l'anglaise, 40 c.

Pommes ds terre nouvelles au beurre, 30 c.
Fromage : Camembert, Pont - l'Evêque, Pfctit-

Suisse. 30 c.
Entremets : Plum-Puddings. Eclairs au chocolat,
Crème moka, HO c.— Fruits assortis, 3(» c.
Café, Liqueurs. Cidre de toutes marques, Vins fins.

(2387Z)

MMESAUFFISSE&U t>00 fr. 1/2 comptant
LA PLUSIMPORTANTEMAISON

Vendant le meilleur Marché
Avec les plus grandes Garanties

D 9026)

Sage-Femme da 1" Classe
AO, RAJE I» ï. TOUE, 30
Prend pe-nsionnaire a toute époque de grossesse
Se charge de i'enfant. Soigne maladie des dames,
Ceasnite tons les jours de I a 4 heures.

D (2389)

loyer (En face des écolrs).
Prix : A.500 fr

Friture k emporter
aflaire 100 fr. par jour. IJ'ACHÈTE TOUT y a licence pour tenir café

Prix : 3 OOO fr.
7 HP., 2 places, bonne étatMobiliers — Literies — Voitures d'Enfants,

Vètements et débarras de toutes sortes
M. V. 4 SS AI,, 3 7, rue de .TSetz, 3 7

18.20.25 (3076Z)

SODAT.TNE (ilfDSfü) JSarage CAPLET RiirnaH ■ 3- rue du f h'"®", '«.IC LSAUDCDUIcdu < (prés le quai d'Orlénns) nqVilb
Commission 4, O,O au lieu de 5 et 10 0/0.
Commis-ion minimum SO te. au lleu de 100fr.
Géranee d Immeubles b 2 et 3 0 0.— Vent»et Achat

Recouorements — issurances.
Préts Hypothécaires. Contentieux. Redaction de baux

A Céder a Graville pour Ie prix du
MatérielLimonade hygiêuiijue et rafraichissante.

Toot coBSommateur de la « sOUAl.lMi »
fleit exiger cetle marque gravée dans le verre.
Toute autre bouleille est une contrefacon. —
8euls fabricants : L. MONTIZON & C", Havre.

DMaV~3ijt (1243) Hótel-Restaurant du Lycée
F. VAL1LOIS

41,RuedaLycée,40,rueduGhamp-ös-Foire,Havre
Cuisine entièrement bourgeoise
Béjruatri » t Itinrra, prix medfré»
FERISIOIV SO fr. par mals
avec Chambre depuis AOO francs

28jll. 8.15a. (2404Z)

Véslnteclant Desodorisant
Antiseptique Antiépiriémique

Antimoustique
Prix : A franc Dans touta3 les pharmacies
Qépót: DROGUERtE HAVRAISE
I, Rue cfu I yeé«. •

AVISAUXACHETEUBS
Fonds de Commerce en tous genres b oendre b

tous prix.
Je suis le 8eul Agent d'affaires
ne faisant pas payer ma réclame pa'
l'Acheteur.
Ni frais d'honoraires

NI frais d'insertiona
Ni Feui'les 'fiwbrée*

Léon DUBOIS, 2, rue du Chillou, 2
de 3 heures a 5 heures. (2366)

Prix : soo.ooo fr.
Pour tous renseignempnls s'adresser a l'étude
de M. A. VILCEBRO», régisseur de bieos,
2, place des Halles-Centrales li" étage), Le Havre

VOITU RES
A VENDEE DE SUITE

RENAULT, 11 chx, Landaulet.
TORPEDOHUPtöOBILEcompléte.
10 HPjbGRÉGOIRE,conduite ir.lérleure
NI0T0 ZÉNITH, chang. vlfesse, 2 HP.1/2
PneusMichelin

Tiaiblri au Garage. (2361z)

Én vente dans toutes les pharmacies. — Déoöt
Brognerie Uavraise, l,rue dn Lycée, Le Havre.

D (7825)
A VENDRE pour 2,000 francs
Dans la Banl eue du Havre

Papeterle-Journanx
Rue trés fréquentée et commeresnte.

1,5 Of» fr Coiaptant.
Pour tous resseignesaent?, s'adres*er a l'Etude
de NA. A. VILLEBROD, régisseer da
blens, 2, place des Halles-Centrales, 2, Le Havre
ti" étage). (2359)

mprime sur macnines roiatives oe la Haison DERRIET (4. 6 et 8 nasresi

I VusarNeus,MairaailiVilliaiHavre,uuru isgsusiüaili 11sigaaturi0.RANB9LEI.apBituct-contri

Olr.SO le 1/2 ïtilo
S'adresser 4. rue de Ia Brasserie. R 23

lUSfletrtalnedelaTOUX Mcut desucces)
Pourire DELARBRE
ia Boiu.Trolt tr. toults gUarmactu

II', Bcc da Regard erv I i.
izgr^fZi HAVRE

Imprimerie du journal Le Havrt
1 35. rue Foateaelle.

Administrateur-Délegué-Gérant : O. RANBOLE*

Laplus simple ei ie mains cher est soaoent le meilleur
Irrégularités

Kwy n Suppression des Epoques
(H aZ. T & Rn Retour infattllbte
JUL.*" 1 M R d aas Riglet
ParrmaoissuRdesdames Prii:2ir
I'll" GUILLOUET, 191,r. Normandie(Rd-Poiot),Havre

a (4Ui.'

Pour être automobiliste MILITAIRE
adressez-vous au

GARAGE,4,RueduHavre,-4(Sainte-Adresse)
EX FACE L'OCTROI

PRIXMÖDÉRËSPêR LFQ8N& « FORFAIT

En Vente au Bureau du


